
Technical and Bibliographic Notes / Notes techniques et bibliographiques

The Institute has attempted to obtain the best original copy
available for scanning. Features of this copy which may be
bibliographically unique, which may alter any of the images
in the reproduction, or which may significantly change the
usual method of scanning are checked below.

Coloured covers /
Couverture de couleur

Covers damaged /
Couverture endommagée

Covers restored and/or laminated I
Couverture restaurée et/ou pelliculée

Cover title missing /
Le titre de couverture manque

Coloured maps /
Cartes géographiques en couleur

Coloured ink (i.e. other than blue or black) I
Encre de couleur (i.e. autre que bleue ou noire)

Coloured plates and/or illustrations /
Planches et/ou illustrations en couleur

Bound with other material /
Relié avec d'autres documents

Only edition available /
Seule édition disponible

Tight binding may cause shadows or distortion
along interior margin / La reliure serrée peut
causer de l'ombre ou de la distorsion le long de la
marge intérieure.

Additional comments /
Commentaires supplémentaires:

L'Institut a numérisé le meilleur exemplaire qu'il lui a été
possible de se procurer. Les détails de cet exemplaire qui
sont peut-être uniques du point de vue bibliographique, qui
peuvent modifier une image reproduite, ou qui peuvent
exiger une modification dans la méthode normale de
numérisation sont indiqués ci-dessous.

w
w

Coloured pages / Pages de couleur

Pages damaged I Pages endommagées

Pages restored and/or laminated /
Pages restaurées et/ou pelliculées

we
w

Pages discoloured, stained or foxed/
Pages décolorées, tachetées ou piquées

Pages detached / Pages détachées

Showthrough / Transparence

Quality of print varies /
Qualité inégale de l'impression

D Includes supplementary materials /
Comprend du matériel supplémentaire

D Blank leaves added during restorations may
appear within the text. Whenever possible, these
have been omitted from scanning / Il se peut que
certaines pages blanches ajoutées lors d'une
restauration apparaissent dans le texte, mais,
lorsque cela était possible, ces pages n'ont pas
été numérisées.

Pagination continue.

n



POLITIQUES, COMMERCIVUX ET LITTERAIRES

Mointreal, Vendredi, 23 Mars 1849. NOO 55.O

MEL ANGES RELIG1EUX.

YIONTREAL, 23 MARS 1849.

L'ORÉGON.

Le sel no.nu de l'Orégon doit réveiller 'intérét et les

,ynpties de e lecteurs canadiens. Nuis av asà des

ciounuttriotes I fL\s loin d leur sol natal: leur sort doit

nius cOccuper c'aiitnuant plus vivement, que. de euir côté,

ils jouserventt plus prolbndénent dans leurs coors l sonu-

venir du Cana., i et de leurs amis. Nouis croyons doue

faire plaisir à w s lectetrs,en reproduisant de longs frag-

îîmeIts <Puniiî h ultre de M. LBrouillet, compagnon de

voyage île Mgr. .'évqtue de Waula-Walla, et soi gra n d

vicaire. Cette I ettre est adressée à Mgr. l'vèque
de Martyropolis. Déjà, deux lettres de M. Ilrouillet

nous out miis au C.urait des évènements importatts qui

ont t lieu dans l' Orégon, depuis e Jmois le ioveibre

184-7.jusqutu 13 a vtrs 184-S. (VoirIJes lN&ngescdiu 1er.

4.. G et IL aut.) C elle dont nous donious aujourd'hui

les extrits, coitiut lurécit des événoments jusqu'u
31I iai denier, et fourojt d'nutres relseigncmeits, qle

les raports créés outre 'Orégoni et le Canada. par les

,6vêques et les ussionnaires partis d'au mîîilieu le nous,

ne peuvtnt manuer de faire trouver int éressants.

FORVAXNCOUVEU, SUR LA nivitut CoLoMMS.
31 liai 1848. 1

Moînseigneur,
J'ai vu euni nla vallée dut Wallamt. si vamttc par

les voyagcur:s. et vers laquelle les Américains se iir.-
gma enlule chaqme utn avec tn ethousiasme lprs-

qu frnétiqute ians l'eîspoir d'y trouver ununonvel Er.len.

Je Pai VtU je l'ai eoUsidéréeŽ avec calme, et je me uis
convainicu ueuu.s'il y a beaucoup de v'rité dants les nip-

ports qu'on ci] a fuit aux Etats-Unis, il s'y trouve aussi
;ifeUieodup <exigération.P eu suis plus que jamnai.s à
cette pénible Conviction, que l'homme.1 . perdu sans re-
·tour le jardin cde délices où fuirent placés ns premiers

nu ults. Quelin part que Pol ailqle, qelque lieu ruIte
POuI visite, auix hemautés que l'ot adirc. i n u
que Fun apprécie, viennent tou.ours se joindr certut is
désa vuutapqu g'ut fontsentiril a PoImIUe qu'il y il rie.nl
de parfai suir li terre, rien qui puisse remprlit et sati;-
fairc pliuilimament soin eor. lu cone, comme adicnrn,
il y a des beautés et des lideurs, il y a du bou et du

anuvnis. Cependant, comparant les benlités et les
acvacn s d'unu cté, avec les iniconuvcni-ients et les:
d 'maages, do l'autre, je suis porté à regarder cette.
pairtic de POrégon cuutnune vruiumenit importante et

omnme olnuit le grnUdes espérances ; et si ele n'é-
uait.sparée duuCnauitdai par un 1s1ace assi long et aussi

diuiacle à fncuhir. je ne balnuemais pus à dire à cette

tl'tiond île hi. populatin a:riole méeontnte de son
sort en Canada :N Veiez ici" et vous trouverez tout ce
q u! voutis Wti tour un établissementt avauttitucgcux ldes
terres tenabunace bas prix, pro uisant di blé et

toute elpèce de graims aussi aboindamment que les
intlleures terres du Ca da ;des pturges eellenîts
oi les bestinux trutuvent lotir nourriture pteuant dix ont
ot::e mois, qîun eh1i efois pendant toute Panuée; les mont-

lius et tut tuarclé pour votre fnrinue ; lin elinmatî généra-
lIiLent conisiédéré conunuC sal bre, qiluoiquue les lièvres
trcinb/'tes soient assez fréquiientes et aiutounet.et qu'u-
ue esp>èce d'ifJlttce rège géurulement dans le prin-
trutps, Il est vrai queVouts uîuitirez puis ici coanuule au

Canlada, ue hbelle noeige pour lire vos promenades et

vos î'vrgcs d'hiver: il est rare que lhitneige Cuvre lui
terre inim durant un mois. Vousauez àu la place
tue nie dcatiuupendant cing mniois, et. une boute

lpaisse dans vos lecimuîis. Ces phiuies d'hiver sont clés-
aural>cls; mais ce dùsarmeit. est peut-Itre Coi-
penls par l'vaintg de pouvoi, tuavailhem dans les
chamis iannt toute la iisun de l'hiver, et comn-iîuitt-
cer les semailles dans le mois d'octobre pour le les ter-

miter que vers la lin de nai.-Toute lois, je me gard
bieu de coniscillr à mes eomputriotes d'éiigrer vers
ces pluges lVitaies. Le voyage les prairies est dis-

pedliotix, et d'ailleurs si dur, surtout pour une famille !
Oun luit songer, le plus, qui' il n'y aurait que des finilles
capables le raliser uni capital passalemient élevé qui
puissent tuîter puilennIit de veni r chercher fortune
ici.

Anée dorire, leWalhun't a proutitu'une de-
mie récolte. à cause du la séchleresse. COtte utl , il
y a h plus belle -apparence possible, et Poun, peut coup-
tr sur umie récolte aboiudaite. si les plluies fréqiuntes
qui tombent depuis quelque temps uc viennîienti pas d-
trire les [apparences. Il y a dLI bl en ,épis depuis le
'nis d'avril et les tiges ot jusqu'à cinu pieds de iaut.

J'u vît aVee 1un indisci ble phisir u ticertain nombre de
Canadiens du Wallumit, qui partirent pauvres dnli Ca-

.nala et qui Constuiéreut t lat. uluis belle partie de lotir vie
au service de la eouipngnhi, aujourd'hîui étaluis sur le
belles fernes, bien bâlies et produisant cluîl.'abontltes
récoltes. Il n'est pis rare qu'un cultiviateur recueille
800 et. 1,000 nincts de blé ; et. ce lé sO Vend actuel-
lornt de 80 à 90 cents. ie demaudais à plusieurs, ce
pruiteps, cmubienU ils avaint. seimé de blé : 40, 50,80
et guelquefois 100 mninots, étient lônrs réponses ordi-
amures. Ces g s-là seraient tous riches, s'ils in se
Crèietunt pasutn des besoinîs, et si leurs fmnie js indiennes
entndnienPt tat soit penltunIe d'une untisouu.

Il est maintenant question parmi tout la population
tant ait mrieuiie tque canadienne, de prohibar totde--

ment l'introdu-:ionî et la vente de toute boisson forte
dans 'Orégou, et cette question doit être décidée à un
pol Iundi prochain pac les électeurs. La loi avait déjà litit
cette prohibition les annonées précédentes : nais, 'année
derniére, il y Ctit apporté quelques modifications qui
ont été cLause CIe grands abus qu]ne lon vent atjourd'lii
iIire disparaître. l est cependant loin d'être certain

que la chose réussisse ; car la cause de Pintenpérance
trouive ici, conme dans les vieux pays, bien des amis et
des avocats.-.. .. . . . . . . .-. -

On vient de trouver à quclque disa.nce au nord de
la Colombie, dans le COîwlitz. des mines de charbon de
terre d'une bonne qualité pour les manufaetures. Oh
commence à les exploiter,ct cette découverte va donnier
iii n1ou1veau degré de prospérité au pays. On a ai.i55
trouvé des mines de cuivre et de blanc de cérise, et
l'ot se flatte de trouver socus peiu des mines de fer dont
on a des indices certains.. . ...... -.-

ba population acitell( des blancs dans POrégo est
évaluée à environ 15.000 âmes. Orégon-City, la caîpi-
tale. doit renferter au-delà de 300 bâtisses, avec deux
moulins à ftrine, deux moulins à scie, six oit sept niaga-
sins et doix jornaux.-L'immigration de l'anndée rr-
itiére a. ét( de 3 à 4.,000.et lPon calcule qu'elle doublera
cette annéc, si la nouvel e do la guerre avec les Sau-
vages n'est pas arrivée assez tôt aux Etats-Unis poir
'arrêtcr. . . . . . . . . . ....... .

Unti vaisseu (le la compagnie, le Vancouver, qui ap-
portait l'pprovisinnement uc l de narcdhes dii
Fort Vancouver. vient de faire naifratgeà l'entrée de
la Coiloiîbic, sur lit Barre prèés du cap DL)ésapointement,
et de périr avec toute sa cargaison. C'est une perte
dont la Colombie tote entière va se semtirplarce que ce
navire apportaitt beaucoup d'articles dont elle a un grand
besoin. Plisieurs particuliers y avaient des cfets qui
n'étaient p assrijés et qui se trouvent perdus pour
eux. Mgr. Pareiovégnu y a perdu des effets pour u
montant de giî.000 à $8,000.

Il est ecnsolant, Mgr., pourjt ut prêtre qui a traversé
les immenses contréos de louest de l'Amerique, où l'on
lie voit auct un ilce de culte religieux, le reposer ses
regcrrds rit les etablissements religieux de PArchevé-
que l'Orégiî-Cité. A St. Patil de Wallamet, on voit
l'église paroissiale, de 100 pieds suîr 40, en brique et
d'neî belle apparence à l'extérieur : il n'y a rien de
fini à l'iiitérieir. Cette église est lt cathédrale tempo-
raire dt i Archeróque. On voit la chapelle du con-
vent, qui est assez vaste pour contenir lout la parois-
se au bleoin .le convent avec 13 sou' m 1 i du 30
petites filles pcnîsioninaires ; cette étab niint est sur
iti excellent iied et produit in bien incalculable. Le
Collè gemoyennant quelques réparations, pourra conte-
nir de 30 à .1.0 pensionnaires. Cette institution a langui
.uui' aprésent,parce cque les prêtres qui ont été alter-
ativement chartres Le la conduire auaient trop d'oCcu.

pationis pourlioîvoir y donner tout le soill nécessaire
On espére qu'olle va prendre in nonîvol é!an par les
clani gements g(ipi viennent d'y être opérés, et par lin-
truduetion de ieseignement de l'ngais. M. Lechu-
re est char'ré cde la conduite dc l'tablissement. Mal-
heireiseînent, il est probable que le clergé séculier va
perdre ce jeune ecclésiastique. Ce Monsieur est déci-
dé à se foire Jésuite, mais quelque circonstance le for-
ce de remettre à in temps plus éloigné Iaccoiiplisde-
ment de ses desirs.-A etvironit ui mille dle 'église le
St. Pali, est 'éiablissement des Jésuites. A deux oui
trois lieues de St. Paul l'églisc de St. Louis, où il est y a
un prêtre résidant. Cntte églisc est dans une vaste pirai-
rie, entourée d'une nombreuis population toute catho·l-
que et susceptible duiit rapide accroissemnent.A Oregon-
City, i v a n îleéglise, avec prcslytîr, et un pritre
résidant, quoiquee li ptopilntioi catholique y soit pe0u
nom1îî0breuse. parce gIo'nt . l'espoir que la préscuce (Pun
prMre aura 'eift dle la fitire accroître. Le ort Vant-
couver possèe aussi une cégrlise et iprêtre résidant,
de même que tl inission de Cowlitz.

Le eorgé séculier di l e rchuveh d'Oregon-City
se compose d Mgr. PA0rhevêque et de 9 prêtres, outre
M. Leelaire, qm est encore at.ta:ha iDiocéso de\al-
l. Wala. et d'un étudiant cl théologie.

Cet aperçn lde 'li'tat de la religion dans ce pays, est
bien Consolant et bien eicoirage:i t, sans doute, tlon-
seigneur ;maisil le serait bien dlavantage.si la colis-
truet ionL des difices religieux it' aait pas fait contrac-
ter d'énormes dettes, qii iinettroiit désorinais à l'avan-
cernent de la tehIgiion dans ce diocèse d.s cntraves ii-
surmotables,si la.1rovidnee no vient pas à son secuttri
Punie manière totite extraordinaire.. ......

Depuis que la girre nous a iorceés d'abandonner, pour
tu temps, otre diicès de Walla-Walla, nous avons
toits séjourné mu puilais d eMgr. lArchevque, où nous
avons uii à nous óliciter de la générecise et cordiale
hospitalité de Sa.Grandeur. Nous avons ou la coiso-
lation de célébrer dans sa cathdrale, presqu-e avec la

boi"pa les vieux pays, les grandes soleomituxtés de la Se-
inîe-Sinte, et 'avnttge de nouis retremper par des
exercices spirituîels de 10 jouis. à l'établissement et sons
lit directionc des Révérends Pères Jésuites.

J'arrivnmu cIez M gr, l'rchevéque le n5 mars, après
unt voyage de près de : 155jours, hssez hureux, si ce
n'est qie mîîes compagnons et moi nous faillîmes, une
fois, d'aller in fond le lit rivière Colombie. Et le 26
inai courant, nouts ci sommes partis, itlir. de Willa-

r1 [la, :m. Rousseau et moi, ponr remonter a nos iis-

sions. Nous sommes ici à nous préparer, et nous re-
partirons dans deux jours.

Mgr. doit se fixer aux Dalles, avec Ni. Rousscit, et
moi je vais reitonlter chez les Cayocuses. Les irèes
Oblats sonit miontôs dlepuîis quai'ncîs jours à leur tuussu-
on des Yakamnas, au îiord cde la Colombie.

La guterre est conisidérée comrne à peu prés terminiuc.
Tlotites les tribus sauvages ont futt leur paix avec les
Américains et se sont sépaîrêes îles meurtriers. Les trou-

pes viennent de partir de leur fort le Wraiatpou, au nou-
bre d'environ 4.00 homness, aixquels e sonttjoints quol-
iles sauvages, pour poirsiiv:e les Coupables, qui ne

manqueront PasL de toiuber sous peu entre leurs Imins.
Tots les évèdemets de la guerre, depuis ua dernière
lettre, se rédiiisctit à pu près à unie léfhIite essiyée par
A les méricains et à la mort dît colonel Giliam.J'appelle
cliite un e l r.ns q uui ne fîut ceondi.nt guîérc meurtrier
puisqu'un seul A m éricain mourut des blessures qu'il
aviit reçues, et ui'unoîe dizaine d'autres seul:ment fui-
rent blessés. Les sauvages ne perdirent aussi îipuum
petit nombre de leurs gens. Ce fut p)ct de jours a près
ce revers que [e brave colonel Guillianm fuît tué aciden-
tellement, par la décthrge d'unu ifusil qu'il essayait de
tirer d'un wageon et dont la balle et la baguette allèrent
se loger dans sa lête.

NoLIs.rc:ioontons à nos missns pleinsde conrage et
anitmués d'uine oavell arder. tons os sauvages nius
redemandant à grands cris. Miais,M r., je :raiis ic n
que les succès nie rêpoldeit pas à ics dsirs, car le
ma (que le ressources va nots arrêter à chaqe pas.
Nous ne savons utmme. pisis ious pourronus réussir a
nous bâtir une petite chapelle ; à nous construire même
umne petite cabane pour tuons y mettra à l'abri. . . .

Je suis ei rouute pour ia mîîissioit, sans htommes poîtuîr
m'accompagner. .10 n'ai pas l inoyen p dan [aver u i
et je mn'attends à paser eut-étre tujte Pannée sous la
tente, vivant à la maniére les sauvages.

Danîs cette détresse, mes regards se tournent ivers
ncmn pays, vers iteS nuiiis,vers ies compatriotes. Mais
je tne voudrais pas être à charge. . . . . . . .

Voulillez me bénir, Monseigneur, et me croire poulr
jamais..

De Votre Grandeur,
Le respectlueux et dvoné serviteur.

J. Brn. BouLLCT. IPT '-. Missioinaire.

Certes, il nous semble beau, cans lo siècle d'égoïsnc
où nous vivons, de voir des hounes remplis d'un
amour si désintéressé pour des peuples barbarcs, qui le
reconnuaitronît peut être les bienfaits dont ils sont l'ob-
jet, qu'en trempant leurs mains dans le sang de leurs
bienfaiteurs. Ils comprennent et ils pratiquent la Vraie
fraternîité, la vraie lhilatropic, ces héroïqncs missien-
naires, qui se voutent à de si pîéuniblcs sacrifices pour pro-

curer à de pauvres tribus sauvages la connaissance de
ta iugio S, y. i ,en I. I. înidoi, la civilia-

tioi, le bien-être physiuue e. moral, et surtiiut lais-

session éternel'e du ciel.

M. L'L'DorTEU,

Vous ne refuiserez pas, j'c<père, une oelite place dans vos
-11.1-1-t-n.es duis reuxatlstviumsC t tt c-
colonnes -au\uruulsxious suitantes et à resse q esni-KTLESavn
compagnes au sujet de la vi ite du vêtuórabie e re Chini-
qu1y,quli la prêh lùa tempérane dans a puoisse SL. Ion-

ard depuis le 7 Ii courant jusqu'u 9 à midn-i.
Il berait inutile d'entrer d.n de ons dniils sur eue 'ne ctétisuomuontliuienine ulait nuisdmu-

couIrt nissioni. u e Ferait rpétar ce qu'oni a ih:uilwurs dan li c que de vir lO iie F"

res sortes d'. lensins. Quuil nVs sullli d r n ie ptus o

comme partou aileurs où ni emprance a ètésprehcu,
M. l'auba Ciiuqn r omrtle ati cen lue :tlt

deux-nille peroneiues se suotu eunrolées sam .in nn l tde la enît. enfint le stu'il nvit comblés le.,

tempérance. C'esu un vrai i mp polit een unroismuî se s l A i sopu'ms'rînrînune té

surtout, où la boisson étuit en gamtî ert(i. Mai, il i O!2.lO ut lteilutdécret nuanniçnut ludéchéance de la

a pas ou mt oyen d'y r iustet ; ies tplus obsi i-,u h n orienIt1ire d'iaplis sainie nuut'ité qii to ai t
- toe, .ie q s p int11'-'1 s é ol iIt uit rauîtut ite rera i îLîus 1'h isît te i -,îl l nii e î u -

la veille, juiraienît qiu'ils unumbran:.t pniu t- i;umu-
ce, qu'ils donneraient quntr' nr- rnts u' tecru, suip n i '- r u'r

nit approcher îe la talu siainu, otu i les itremtiiers 'aie 'ui ni Ii e tîtuini ml u einur d e lspi t urcila
le encrifie. Tous nos nnire'.n's nd'un's t uber:.t.s
tort le monde ent tu mot:la1t a imnt' la îeiupl rnos. i c nrgirls î1c ce .xillcn îî pr oi ux intilure

nous lie pouvons nous m e îu;uétll'' ' im quehn t iit t -iti< 5,tt,u-t rnili lisiutcesoui le.:eiii ie.sie 'IX soit lin-

glorieux de voir dans n -rsî · th. Il. tM.Cloti-imyetéI unpril:renutière, où le boitmrnu eW r li

canadien si bien s'nermquict dlt i te peunh ' q e-trtsoiitix symbole ;iepensée sutérieure

iliosé uni:ueenit plwr antivmutin sot n . Nous reomt t 'u

inaissons eut lui titi rmtd mnir. tit i rna y m dn utson
acception propre ;c'est un hionoe titi 1 t ' à unt h.a1tlit oltis acéé. ie, lx est vraimentue victimacré.

Idegr cette ind pemnul te cun r 't ut ot ut ni palaurs Cet -&ioume t lit nr''(tisuil o ittlue sorte luIS a

PInorabe Cls. Muonde:l dans se n r'r l'citurP o smunstu jéuutCtutîeiGeuéticeittartyru
tituit Ca-inadien. Il est à udirr et uneu snhaiuns lareim- îlljte qui prie et cii pluresur sei r ntus

m n.que no i e dh'e éiure rnvr fi tu les lsi'mtau' iséNeutituetel qui t s tCIL propitatiotu et %te

die son dia:nèse le nhuir d'ent ILe M. îbbA ChiniSi. nyiuin hlittsiècleseutreinileni létii-

ire le grand procès le la loisson. F, pour un iiiuir les a' le

assotiés de la teini mn:: e daus leur itonne résolution et leur ali qI- lat etIle ilne s . cutunile il est th

ôttr toute occmrasionl de laire ies rctes. nous dé-irotis i: :1- .1-'EisetMWten'muulWe unuti1 souîChef; si, selonula

raillemeut qe nis men ires uc la égislan àure Aqi t d à vcumrît Sti ui it eut cuiisoittensé -
l bien du Ipys, supignent à ce dini apro re tu lal temitt p- itM"ypoinla jini" ;'pes ué" de gues et île bé-

rance pour adoor mIes uutrue fi''s à ree ni, por'Gu nnir-il pus

faure grundir et [o.u[ii ùer celle belie ouvre i eheurusememut m'tuie u pnut1 Ct inuus ios temus si Isona-

coum, encée. ut em il pas te miséricords niuthies à <etua îî r-
ntuuneiuue ilitîerces:ittt uuns(le. ouileiurs de Pie lx? Eu si, reneiti

Immdiatement après les udieiux dt M. Chiniugy, P toitSiiuul dw luWLMoei ,i U

les sigtnitaires ltde(i dee q mit, .est uppru ldei la alm- letni iosoîleulermm"uaiui'eufinjeuiuno leamn-
luîstrue et en a fuit la le':In uru' à ALiM. bhIt aui nau A r- aisur elles et lurl n agré la lenteurdelelt
pondre ulune nanière tuchmn ; aprêi r1Wîi il est par t u î' tlec leurreptir, -ui!ce sera là, cm
pour Su. Iuémi. accompagn d'un grmand ione te ciloyenslonu qu'il fitîrut heirherlunmédiatio u
de St. Edutuard. ,î umîdu uésréopuei'uni.u1 iMis silesnuleurs

Fmi1.1 LAt~tLtn îe lMec IX soutou0ilînitumrent umu dîes chiras ip1étisnbles
10 Mars 1819. leIîEgIe, etsi lesrs'iiiîunntdevantîlesuuis-

.iu Révérend M.4. C'iiiqnuy, Prêtre.,térilutixulestic l iIlibénir tlentépretî-

'i nîdi loeîrvs qîu'elI l ut à latin Pmuicuir etlà leuir Père ; les îîîiîîht
Vsunble Alonsietur,stquiéhlilitsueloscrimes et surei ore

Nout habitant s de St. Eodo nuard. croirinmis manun er à noire ile n ttI s li inil ' iCi ui i trîiertt à la solidmri l
dev.iir, mi nouslaissions échnpner Poccasion de vous expîri- hittiun ieuii t mn"is lmîison et ledevir dls
mer mieune îomet notre prortnd respect et tnr recun ats- ins dats les limits cIetJe leurs inérés propres et
snce poilnr binu immense itue vous venez d' prur t:tîeltutm t'es nv éue utit tanilrerltttuion

nouetre pnisso. îe loiueti(le 'ItiNm uni Sains ne grnîe et pofne

Nous mue povos nous mettre à la portée e not re sujet émutiot. Ai tut ilene h lidtît8guénnlà Mptt
pour vous expimir stivat ans désirs, contbien nous avons'îe lîe mes iérêsit>iê, ttiPointtile jeelit cvilisa-
compris par le moyni de vos instructions le mal a té par iîu tIc" ce t'est ;t unhosit itlbsrcnte qutu

'intempérance, et les heureux résultatst ic la n:dttérane.Iitci lPéintule
I Vons aveu rendit à ie îmtu plentier éclat> en lutirtut d'îuIiniet de exsès d u ociale et de protRoe.17 Cvt-

de l'état de dégradation où il était plongé par lusage de cette
iiérab[le boisson.

Vous avez raneié labondance, la joie et le bonheur d;atis
nos VniUes, eii nous prêhar.l [n tempéraiae ; car len pr-
tiquant la tempérance, nous deviendrons riches et heureux,
Snous acquerrans ut jugemient pi lu. sain et pius solide, et par
conséquentnous devieidrons plus propres anxafiaires.

Vous avez consolé les huies mères, !d épuises af1ligéo<
dont le creur était navré da douleur par les privations. bi
chagrins et les peines que leur ont causés jusquici des ma-
ris ou des enfi nts ivroines.

Vousn vez donn di t)pamt et des ahillernents à tant de p-
iis ennes en chanepant le sort de ces inforlunés père d l

Citnille qui par leur iînempérance enrinissaient les aulr1--
qistes et mires au préjuiiice de !eurs fennes et de leurs eu-
l un s.

Soyez donc à ja maibéni, digne a1pôtre de la tempéra ie
nui nom de tant d'infortunés ilii vous doivent aujourd'hui
une nîoveile e:istence, au nom de toute cette paroisse que
"us avez réeúnérée.

Recevez d:nW nos rnmernimenls et notre reconnaissanc.
le prix ie vos pétibles travaux ; et tous ensemble um-
prions Dieu ide vous conervMr la santd pour achever hn u-
rieuse entreprie que vous avez concencée.

Nons nous ni'sms en ce moment à tan de pa-oiss1-<
qui ot0 enav:1 ntageu de vous e 'n.inre. jour proclamer han-
oment que. votre iion est toute divine ; car le change-
emnent rapide et rnrveilleîîx qui s'iopère ;partout OÙ vouslî

lpasses, et la mannînière habile avec laquelle vous trazliiî:
voire u ejet.nous ont pieineet :,onvinnus que vous étes ai-
pelé d'une n nmre Iute proviletielle à régùnérer le pays
et à vous nériter à lnit droit le glorieux titre d'Apôtre .le it
tenmpéranre.

Encore une fois.soyez à jamais béni, digne ninistre die
Jésus-Chit ; et daus voire per9onne, que notre digne er
saint Evêque, qui veille avec tant de soin à la garde de sm
troupeaut, Mlu dont vous nus avez rappelé piltsFielurs fois le
souve..ir dans le cours de vo3 prédiations.soit aussi à ja ous
béni jour avoir en l'heireuw idW, ou piluòt pour avolir e
inspiré d'en haut de vous choisir pour précher la belle ouvre

de la tempérance.
Et en terminant cette adresse, nous protestons de nouveau

en votre présente quel nous svroins flles à nos engage-
ments ; et aidés de la gràe de Dieu, nous avons le boi es-
poir qu'acun haNtaiint de St. Elouarl ne contristera Voui
croŽur noble et patriotique en m1 iîiauiint à sa promesse.

Donné à St. Edouard le 9 itir-i1 -
agné.) I. ùIsicnnEs. JUs. Eiussr N. P.

J. L. CRtPEu P. RiAcIcoT.
GECRGE Rot PonTEL.NCE D. LAFONTAINE M. 11-
lHYPT2. LANCTOT N. P. TouSSAINT BEÂDI.;

.ToSEiPHm PEPeîi C& P. FR. Bî1ssoNNAULT
JBArI . McINaGt Louis GUERTiN
Jos.GAUTnmEIn FiwLi: LAUFsLL. N. P

VetXiL
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utionnaire ; ce n'est pas une chtse indiir::c que lPinr - qu'il le soit . -m:m. e Pèrm com mn do tous les fidò n rquié sa place dans les rlgls do Popinion democrati- fin e long martyre qi l Iit encore aujourdhui Pad-

sion violente d'une ivrauon:e dit p lns hias <ae. -s sub, it n n les et Roi ue la am l: fll des enfants do Dieu. la que la plus avancée,n ous le disote franche iut, les mirai du mond ; il fut à la fois la victimne géU eu -

DU plus juie, au pj ou inea. uln m h ér des pouvirs providece l'a ausni Pèree d't Reupl choi pui-saIncs catitolzn''s ont un h itrt réie, counsidra- se et te duthusour tringhait de ce prIieip t tòLir
Il a déjàt été déointré ju ':i iii degrt l'eis i-. iPune 'Cité pr Iilé c. 3s doit sans donto nieur hon- lite,L Uinntorêt pri danis cr propre .swuritâ et, leur qui placen le tsige ipostlit<! at sa puissance tempo.

ce. Plintgri de ta 'suverainet 'poa ele du Sain- heur, il doit leur d:uttoer dant neri juste p:'oportion, - popre onser aîtion, à e clue au rit. t:nporIte.o re d nans unue iirègnit si eur d'iin pendanCL(l et do

Siée interessent l'nmta norant! de PErop à. le m, de bu le iens d'na lIbr sal aavoc Une dminustraion "IdS Pops % itsi: ec;: ono hla 1 ntlipolo dc leur pix. Vainement Napoloon s'empor a il nx dernirs

soejét inmiderne-; iju l nendance dc ta fin i t la oe i u-- r ili re et rexle. Et certes. iîn mmol Pe IX. , iSttrait ó spiri;î*tue . Lorsg:e la d position du iolences : la frca brutale du guerrir l'it li mC )ar

ce de trois cent m:iloni d'honnuies i ruanda ur tout1 en iu:'tanIt le pi ur la terre t itaIre, ; pu prentu ; Chef de Egi-'secomîîe Sonvera iin uipo lpeut en -- ta do neur indnmnptable de Pnngeliquc Pontifh. \r ucy
suf cdu ;lb. G es. i:ee b c onàló' 'ii trntions, on scene 'me.t ' t oma*in se !rois mi:!io:ts de snjots c:e ira ne~r dau:: le soietés inntt deC mî.îheur, t:ad. deC d- ment ensuite Naltiéon, essuaant ta îu iusin ilif''tigi-

de ten.IàIinaeno rt It--. e n .- i oI n spttum. e - : -t . p le ":ttrp r, rs;iel pet acons:qence la g di à . à Eu , supérmeur de Samt - M e,

1>lI<h iO euit' et phui, dan 'r i à .:-., 'l suc s -r'*- a libe:-:é dessnp , n : d ' uisti2 nuIlu :: er::ele, .!I m'st de ht- en[prescuce dos -vêqles cathohques rassemblós aux

lent de eene pigné e dri. d m : C2.irivi. a itn: i2''iet qu':nm o n it:. ;ou.o t.d p r .le Mais siCd p re 'queu dél:pendent le reps dos i Seu es et h pat is - pTieJsO: "tJ'ne e i conteste pas lapissanlce spntutu-

de!2hu, rio, l -. o t r l eur, est : ,, i r. :2 2. I': h , si Un tat o:-a " u mondo, -n n pai O t ra' denualie r iM : an ellc /lu Pin'. puisqu'il l'a rrçu ( de Jësu. Clit : mais Jé-

et nlsi oeat! s' mmor 4e e r n is ? Re nió5aujn:--C- 'c o o ý, !Li- .(•i::, b m ! 7 c ail N á" " I P! qu'une ,us- Christ ne lui n pusdonne /a puiwance tmod e u.es

Whi qu'lsont A dle ::s oe, pu:.rcx- miT m.: ds ;; 1y a j :-pse a ii cro:-: VQ PF2:Uples n::-ma. 4moin te:-.ir c:. E ! .y. r :-: y:e de:: m:ns étranI:- Ca/iag qui / /a li ai d:inée , et -n successeur (de

tw oó l- mxii ie - v uNin a : C rr v .In! u .e. 10 h ·c e ti 'm erios a:- t si do Cla :i:p: n.. gOcs Ort aecles: sorcn ou11nn dms EDMS, pae prt.- Ca/man. veux / /a li ócr, parce erp/ ne Sai/p ps en

had; umii ri herchva à nuio rhl gn2:ïar ric dn(1-1e,1!1:it de I sla l s vride "tn re cu'ot.p' tiw ltia prte td pe -tr tr¡ii 'ev ce ':cr rss onlos /'zle/s
]es Faiis d'luiprince' in ' o purenverser ; et Un-rois dire 9uà !! : M iES: ies puns sac:i: do i-n-:rs "idsou nn etune devizr-,iM iv:ns eo le?"- .[ m r lieepns::-os rce/a ?"l " 18r0t. reponit le,

en.ore.parler i : ' tnpo m sur pi- .C . n- etOC(P: e mico r : etMI:: w u*4enue

talic la torche et le p.u nnl guié velent Iprcher il ur-de .demn:ýae n el : :en m ii t pr:!v tenoea eIpu ü egi .: lotrm s :" ut citer souvent. Viise arplssawil 2p.r cœur:

nité italenne ! C'es: euros rames tdc Napeset dL Pié- set e at nd olit.mti:åp:dn ¢ "a u e otfiala Pe:wm tv a s seriesemnor. 'Anos *savo nqe lksPonies ruunans poeùdent aussi

molint qu s Onent u22 ét' la ii , .:,detenlance iio'enne ! Fahe ' n eh .2:22 uious in s tin ls au i bien qu "du T : d :v:r. Poste is quet- C l gitie en i l e soit urI, la terre de Snc enss,ct ne

encore plus crminele qu'en l u n' éirlise!e7 est-ce der: de l'IUlUOUUde s isa:ueels étraycores. l1 eat jmany " la ganti c ed lacir de:eto -. <Sueantó[oajr, m efj ou1oos d

fin Pareil ""!0: re hs enhine euroécespouram en-- te en so esi ww - Pa w son'lit vsece r.3::zen ';s. Romisavc zes mom:lments h-vós parbho jpus que ces posessios 'ut que dédior à Dieu,

enre beAdiTr Au nom do la nmanaté que débhonorent l, Et:s. quitsinesa.:r:ns de lan umw titdoe u -1. n:pr, scor : de PI':urpý , tir oncentre et Lto le u snt n rset qu'on rne peu tsn:S c! om tt:, -11n

hand!s d orneet d o nm : au pnme : inl a betódom t ns w! dnI-uesdosp tsh orurn n. s n e e patet:.xC rtescr hs amC ri l ot lsnvahir. Ln Siègeapostobuepwssdu

l:u piaisde y domvoiecmpromc t e lenom q n-n e -b:rc yan iu,à ce ilinentin " q omins -,,mes. Tenezv-vouls ien poulitr " in ('s i eto!n.aville (de o uet d(1 esE

venir, par l'oureur e i oe¡rnt.rue eDnont 'dl -ecou.e..criu dePlltotetihe :p n-Encen W - E os M M N ArEr I:b q us0es-reu np M y t
vir de son égulc; nu acmd Frrew l: .trr.i i uó n: ò. 1T.ms ;los ! t1ais hrélions qui:irapeuve ai'par LAcna:e: ::Nr:. ci réduire le Pape tuh ifà deman- a htlt univers P.US umu:Mr.N·rr:.:n:C urArr. liM s 

mintio enen ean! m u np pa:se trtmis oue lW.,etno: mu. Wh r W q u l Ppt app: riura làar. n n" biiqu'on poUrrItil 0 epayer cher àsa lIbe- c (Liberior àc tulr.) .\ous n : ro a:-:

grankês pubsances interien nen. One Me o-%r a me:s e à ni-êmose et:le a s, (ier ilDux--Vomltm 4.1 ocnbedq.- s u:eo ro QR ' s e o n

suil

(er at par le 2iuxiti2ru' 2 de S;! i < d. n:om le: aM .'es 'icuti n- l i .t . 'rd W l :a u . t ' riomph- nte c: L s o .) 0i 't. "' t r "t V! M.V : l. " te p ru

lent d~u' pp2yer lernî' d imnei tîid ei\t~ S. e un<t. e<h.'l a'l : d.u a;2 2<' hts Phéùi. t' P2r. its20 asiu riu egan ecni.r0n u ensce xqec r ur ag i

iques du sey:nd ordrs : un méme q qu' h i!seo n-,:rnw. jeCnduprC ce:t aneLi PMP svon ï. a ass tdepuis q;a- vweC sn m en s :touriie j"ug'üprésent: mus i-,,-Pli-it ewilsau f erà /wtes man es. N plau etse

nm sitruienls d o idu ; mi tIi iu .. 'or abe in o i c :si. , prèsav ir ueasilnron mist:0e ersouLsie . i dml que Le a I u & re .* Quelqus * ayant %Vouii lu dupro qu

ùM o norm-a-e li c edu eenire :n :snv rn:erve e- iar si.i m on 'dog-rs: p:.eriuesouvriin nu-de o:s a et a-eds 1 mey cu i dun c:dâe u ya et

om, .:oit réab' ée po~ r la.I2
2

2 Frne .m re aT uw ea a ne lu i n .:l ' l -:ic s'.M:e ed"C . SOtI r iilMC<2tt ::e, o 1!i '22 iSi re-tot!: lten ''- .a. .m'î, !n:" " \ fS'ZZO U5 o cri: .in .Src. j-d Inl

Ruissie et 1.A-ng:cttrrL tot e::ýembl:, ube e n apt*n i.-r'c:du r::l:0de un imi.reibs raceu.» Mo H l d'tun S-O n" :11111shv: 'i ua y n
opr:e arb roupes de Pïm gu:n:e i n g& ,Ite a e-:: b«;o sUrnid t n -.:q0me.l es p U iäeIrer to U¡ reu ib ::o foor ecs.m unhoniu ilaitU-st <:!i y a sM§ t4

vicre. nn"vies p, e ln pràe r n c me in,. uimsè r :,:.dunuin hüß nno: a- rr.:d :n le urs ; e ainsi ge ie ueq nm ns 1sor-

L w :Vn?O ::, n J.-,." . : I,. po ,'o lce .u d mn e v gHe e:re:vns:ideI pl:.C m n i e ime;.ti de r,:pn et.x: ! e . i r.::n d'es-

d:ugnenre *plmidui"nEorew d!=Usno l:.--l:e pènreu : n:act r poi r emp:r: e M =. ci lm m g un i ee ej, lqe unuag: cà rP a el:i. a:ery
là lé, q e o«àdrb:mre et gA Deum e u 1 eP:ecm m a.::.t u: . e::!o sw r:w e.2 t m m

reons asce qi;im; ose, e::ls. noM w itPremasselne n unv-i n " aao n i . or.: A imanes s::r Y :Ucsm :ïercyr , orcdrr; - i!ne lu e
re:pl. rom :e - etrlimnt. C Bmeet! ns r iep prit luninet dýeue upV51: n ! M ! e ,et M a iena-k

Cerce.debrras rs cnm nocasn;S 1 ;Wys 0s. Latrre. dirszc Aeïo m.a - su .i"n t C :- ó uro-

voit du drVit dans lapim se t laneii rnI nni ,s M"e Lsosu ttriou.a :cs tjs t s . tine

- rs à Ontique vw p p ot e, qusss -Oesequle : l mâl vu c New 1 m- P..qa ,le Pr1Iem ;n !r.pt bbi-

iÀ. -'.-e l:«)ï. 1lo ls r mesYs n.e PU I n Y ! un ep V e e l ep i c a c su w : 1 s S !>r. d2 ls il l: m veso u ù laep n edi
ser::Mut que rep!:a d omeqL s: :Otresson" d , :c, et acom thir ivted 'gs s nco

crs de Ia coneirece eircour M si eMonL. &edevoir dis :inm ;mas." latdu (-a: IIollin n eà la liberté et il 1 inde-

liTtliS "dn duentin do la jeun r.ir .l 0 P -iOdfStILDcw t 400, a tto'c.:s nun ::au-'e l'ita e."

erisicdes d ::i;de il a . i1.I1n1,1d/ni:l Li w - cu

uqu e eP 'p::: re :: juemi c é a .: e t: s nve- la : n 2 e' c i : la . [
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A OS DO NE .depi yetd Pe ecou in ... s ý'":' nct o sa M rvHé-, P a 7 T on
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sommes dócidós ide:i zrue olagrimr: de di r:chocs wP ls pa n DnsWs mp

courantpau- annécaur ch:o onouvel aonom.,nt de a ci éa c ?is ir&Vcr ciIi;e nc, cur utsp u a rm

nos abonvés actels ; ces-di:e an de nos abo:uis Acm:uun mecàpaàp-IYe.nCaccwlrq mpin-m onus

aictulels gai àouscr iraàue, deux:1 'I trovtisrpieeW at" dip ln cSbip:iVAMs
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10 (llmpran:iH- eviiict e: u. Ntcns spe- Ooo iu n u ecsaPn y nd u sn m ,a s a

dIofçls pa emoe;rncnrrL sd . e xru ou a a i étée uicpidrn ni a bà m o cs s wýe : ran e .n i u a 7 qs a p wwi iiq

eno ruet tleur ! l ole; m : : il t rel- -ir- re s rn i -e n eu cn a f u! unm .ou d!ue;I

ler d'vop:.s k .ld :r-sRc/ ri ot divel!i f1e1,que r.M.7 u C:m uma!serinja ei ? P lar nuri.

seir atfiiuor d :a pies t .m s. s-c r des l'us nadûd. aI Md pb m-- e

u1-1n etrr.ans euncanc i o.a sno .pa e l n a, s ,e V s i ,: r - n rite:ricer i-e
"Isrriln' .
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1
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has22 ' - 2 n ± on ca e æn e ' r i -n m 'l sot t l r b eà d s o2 u n , vc ei u n i'v m T,,

-Masite nutvoyos ommcnt est (utr la ité l24c.. pro l at mes 'de tvrides uetrn r i tersenon. . . d2 C-' :tS. Ma is :ms e'. - dlutt, 'la R2 rtc':: t'ym 'inrs r ' ' ' potur7 e I r,'' de ulu

sition rer la Qniri:al. dsesrl nr-o óe hr o -devait remotu r :llei t pn:l un va'".vre M ri-u n ! utque o M nr:-o: p

c M. Thiers a écrit d";m sn tWoire du onutderiml Ppededoieretlu peprn t seeper de ac dde:d uomhe dsetilisbmpd: lem Innid sion n ou n vus ins u ouoi

" P mpie: UintiN ionqui mi: ent Punité d(! ]n roton ge cncnestouvenintalors Une du conqulé rant ;t lor ie E VI . s('on loM paroe t! on: em s ;pg a ea mrzvn ngu

" foil, cest-àlire instPutione, :m rindeP ni 'cosLa'ion si smntc à priser nque la Pnapnuî ot la M.rde Maist esm ycetout P ed:i e5 r v· et:IL ! l- Par v% r iettr. G ;nsdo10.

" ~ ~ ~ C queti eisiuinImi be nrpo cà sit gls atoi;c0-dspomies.:rs dMmrt-rue de dùclarrla pur:rre à P nlt.ro g:au g nn ztu a oi ro sil. ovuns

"icc C ë M' Chef d treu sle îin1:, étaIgr. Ce. h et hé etin 2nn. r isle v e tlu s ,n . 'hrr 2 t :'cmun de "C S la r;tr''2 Co u2c A cz. 'r'nt te ' 'r nu e ' t ' u '-

' étranger, ca .cíltu-t. e 2at rn u r 'm rcier !c Ciel 1nu s p v .; imr r: i-:t dtrmirtraurin:iles: ? . d n em ; 'rm i n ;or u'pr evoirt(lit'ets p' obi . r s kusites i2 t mim deta C i:'rie : s b it

"Le Pnpec etho; de 1ParkI. et ceetbkea : iln'est ni E in nn Ni a "æ hm lre t h .1iynibePp. l 1que dr céd-r., aimna miuxs! pire. ]l a rie :b n pnin de o sidéeý

à 1adrid ni à ie nne. l e r t porquoi m no ao t.detdemaaii!.mp s' t:'là'!'Maisje o sm ns nissulur'ag h eintunlprison Ir. et cn n-r n- î 'n'btett o 'dm 'e 'r m m n

"tons son autorite spréunede. A u(,,!3adu , V-insizi.noe r !scmtr e- nnefitigie mna phi- î:str zl hFf pii nm eVy %c sVO

"est fondé à en dire notmnt.Croi.-n qWC, IP sait à Mr . Vo il n r qte,à Or-tP rd.ePm ist pensuitnaguirn 1)L'IntÔrêtdu gr nre hmnAidit Vlaire, deman- lez, Ms toJoMnsila lnm nmo cse: .di eba UgenfUn4 h
i :d:.dns Cest Premiers Ponti , nn s m ant h,: I u rmiretavecle'pru-

"i riiau r ' iemar.no toi et i" r-2:îî des Ci'itd FranceiiilI out '-o: veill;:r on ma ten et 2 ."'t t'nsevat;o de P2 2 tisst, les ri t lspulsd er eor.e er. C esn o aine e re de eM

".dîesi.n Roi rrPI ": ne, tent 'la' bahf ne entre les i:ronai .. t' an t.2i1's heautres on t's et uneJ dest, con nan 2leurs. crimts. tin rócv -tlsecmm net Ion n1n' ,:,t,.:' .t*s' derui2c'..le tionsM- t ajouerouin2 innt sur

"' plus'ti frt et' t ieant' b ns l' -pnaotde n sto si ól"ée. onnunt. '2eff t .e.: Pap porrait - comme des ima.,t es d husri er.n on m. encm iun des upu

<'Il. oppressejt n Cson sîi i e jtnsi ou utcl, ti "0paursr a tdor2iosdvesc donner cosi (Reaisur t2'ist, gén., ch.2: 60.) ple, gt' M .'pin tut .embl i meriî s ii. 'ort! Lo Cun..

CsrtIicIqi at un llovns óae u3complt î'îdeimr han le;Ž. : força ient aonetrer su es M. Unhb22;''m' -dte ilî'i ntierr [le. proj'';e ht ltd'une nti . ''nio. On~ et:h trlesî cumlidà a lts ontdomume de tdir

avcpo piuedsprjgstrisd e pse e rpe ttsl eadru ea t mbrasser l mon- - pu el en' Europe].2 MX't' is puEisq est permis dethr veb :rm n oni æ a cu 'issn n mtso

viet''enréum r ls riciple risos i fim ausi*nr e asl Cure Façi u1ulcitiu u (2) M.2('/i'. Ch rle .i-tçn.2.2. 2 h 222î.'.I nn "-cr t. C ''t la 't d c m . it , 't;2 dc or douceur,
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C'est dle la conflnoe ; n'allem is croirec ute ce soit (le Forticr, Foirien, Fourquin, Gaillet, Hall, Hincks, Hol-

la retite tyrannie, miirne im spécimnur( de celle dont rnes, .Tobin i.aFontaine, LaTrriare, Laurin, Lemicix,
î. Papiieat vomî!r'ait plus tard gratifier le pays ! Macdouaid de Glengary, Mucuis, Mirland, Morntt,

Tui nous om dettns d parler d'une sorte gne M. Pa- M éthot. moniîgom:'s, M rrsn .elson.Ttitman, 'oletuc,

>iîiacu it a-lbie contre larecec,ct noue uti venons à don- Price, Rdchu.ds, ecmge.u, Geott de Bytown, Scott de

er les paroles( sui is qui sotît sgigdiettivuc: " La Deu::-Mo:.ngne;, S:itrh de Unrh.m, Smit. de Wr.t-

mjorité dui Ts.-Canauda, dit I7. Papactai, est :i aui: worth, 'Tac., Tr p V ger, Waus et W etenbril

JMémux du HaUt-Cad., c'estd-iire à la mir-orit -3.

le cette Urinc-là ! En vérit, c'est à Cn Riae. Coc'r'- /e::-uc'::; S'Iley, rou:en do Tcrato,

ver les óp:ml s. Caleses fluts sout-là pur' prover : r.ohs. Cayley, rslie, C.rype-, Wgy, .TMcson, Lyan.
l , Que Ia nwtor det membres cnnu du . C. ont des!i en.î do "ingston, Sir A. l. riab, Mcnel

li éraux ryd marcheut et voten.t a.ou les libémau: du P '' E/lit, Uidns:m, Z:mur, Shervrood deî 3cek-
13. C-, -o, la p (uttile que rzprésc.tent au P.rlimennt ville. ervrod i ''oroi lo, S (.Cit î dc .. ontenatc-

les iiiiiibi iluénu du K. C. -est à clle que repr- verrn. et Vilson.-20.
sent eut les mciuibres tories de Inmme proviice,comme laasi l m :sureaipa.s:. MLais com niic-.te d''m.ie

de:c sont à un.Que M. Papiinut nis t, si ille poeut. iporte q:c tout bil tour cne 15 'ila représe:Vation' c:
ne le ourra ips. mais il dira come il u :dcitalorz que pays de;a ra.;e :oi à ces ecni eo t troldomi lectures

" les reprénuants sont gùné rlment eonn rous le le vr.t Evo::ll des den:: kt:erlds membre:: q:'.'tre-
nimu deni ntaine-taxert-le-ls-Canada-r.n-prn-d. mru it.....p..-:ra -ei la n::ctica ne;ydl, le bih

urt.-Canada ! "' C'ert là in deston:s dec forc ce eenopcum:. iev:idveir lé dans ecue se:Nion. En Yc':, le
grond(!) Pat iote (). qui s'iigi:îcre lui elm Ises l a de nebrte des rprse:utct:; es:: de -i8. !cs d'ux:cas ' Ca M

la ligique, iue lui eu!l a de l'indtépendae, -uc lui so! sc:t p. G,', ic b:ll c *. L'.t.!u no n'aréum que
a di tpatriotism c, et que luii seul mi -:iite les re:nerei- vI::, e' st- ire vce di ains q'l u'st exKig : P c-

muieiits le son pays. Quel goïsme ! quei avgme n!: ! c uTtnn. T vap:: Ce ré alt:': regrotue, :hu'on.
quelle hiumWiu ! - 3cilton r'est lev- ct a din:arai tic l'orat e h(nm

Après de si beaux spéeimens de saoir-a.ire et d'dées .. l.tâi:u) t appe S.Senne eren c'.o. s'Me 'r
avnces o.ée uos ntnons pas cque M. P:nieau înous di- e àve :unc longcc:sciusmou Iég:.' p:.

se qie si les écuis ne I'octionnet p:e, c'est nla f.; our i t c vr ou no:.. Hn1. o n, d.
tti' duit-Cnt da. tu u dites-vsen, leei. rG ? sob:eitear--puent .;::mouc, . .. Cutor, et u-

Quen dites-vmus vns-lmeime. » Pa>inenu ! C'est.hI d at <autls.. -ancr: t. n mrcs petctaunt pur a-.

la i'. .est là ulraisonnen2it, ce scit là ne-s ta r:1:c'. l r en nt ee in ;rant se:'. an de
avanci àvs Eut udatiua réponse de Qd. P apienc:, iv(!nPn, -. '. t' l:ar: <n i fau quma les cinut

paosc'ore Icî ore Lt a.ses r.utur?flu's seutences t à re't" c u/s ; es ,:r a '..:!rn:asii:u eu hvow:

ses cn.;inteu)litjiie :' inu ni- o de laYI té- d' bli n: r enn la ·:''p:.t.tatn, lt. orteur
forme et Iidu pwrs i. Québee dem:andait tine la rpré- t minteN:-c m. = mIsar d- m :ait -. :air ! droit.

sent:iont U mlit Ybo e n - ppusition. S'inovote.Car 21 :' P t:: étaii: <: v de eun v'Cte.

le dia ilt. ps c:p retlme nt. il l' voul:'/ -;"n:.t on erz.- in po a . crns ; ie'< c;:'coo par e..:emr1l,
le !" C' nt Un U-pan':ei c'rt :nt:u: ;si M. P '2:a-n:'i: ca :vo de la 'ie-

nen cotiunel :ina. mou h C: ;: s irt ui'ru <e' sne t- : re. D - ru t,' :. . t:lw : ou:tit d[':n
11 wiuitit du e ; ai: ,. <' n rFa-:t pasu- i te i im: re . i > gui i 'jra c:u no pu:ait

r'epir.:settion b: su : I-la îm: maisl a'- n r.. v . c e.: ! . n:: ::.:, tr i luigu ' a
priCSî~eln(i-îi- p/t en pr rCce "s.(o3 s de /u populaa- c . 1j sI"L.Y ' 0 'u '. ' îYmit de 'ra:s '.5

tion."'( Chtvnt de:e, :M Paimn une repr- t'' u t n ur tcie: so". '. Ct-t
ser Il: 1i : l t -e str h I t n . i. tn: i son ' .. ' n t : ,- ': .: .e'r'a Atra

lts phraose vea Mut t 'n-te o- nml u n' es:; 't ': I est-c2
ernt1fation. M.. Painle sl ' i :asi .lan-: que :;îi t-p'I n ena--i ac 'ucr.a v Ittdeu: l
ce soit. mts cà ii œui a.ra p:)M s-:s vu, eti n p''u- t ica i j'% 'os :: " : r' rne.-

qu'oi i nor pas a' gre lo c:Se: u1Ce t '-' . ' u ee 'circous-
M.La:rn: ::em ueiue lev pt.: a: qi::c -Lz.:L.M n ià a d.er tc quC-

lait ;en'c':co:l n. 'ai ttcia s sct.: a i e i c . -a::::s se s iu-e n t

Chouv îî<.é uti.n .. 'lri. "n:Cle snel'onut a' t' -'n :.p:::,r. hue os'u le D. 'Neilts a it:u.e-- : .S t.; c la e a r 0 t1t a :.e i I·::i:' til:e
Pua fait (:e Pc ,ar. ut-r: utet c:: lue î'he C spui ecuit - .. S re ses ît

Fodisigtea omnr; \M .: :em:', r rc.;,?rus cmmun la e deee '. acc es:cu r.m-%21
pris la arca c n:.ngh:::c : c.'rpL t so p:mbr dis- Un. am rir ui s! de ic 00P ren-c-:sqn mis le

cor.:0int ih! m:ld.re des ma:. r-p :; t a . . ceaae::eune

les i-oure i, l : .*,. il:,c e u :r o e ao :a:e:be: vcs : es= te xep sem-pa!cu..
" "-S ut '-rleA n t tîrter:' <. A-. e- p. ---'"r'e se::or moyent. .. tec:ron dci

ino: - ys mn:res n j::r::: .'-t u u pps dut, s ''-' s uIt' :i ie l et :':i:' biî d hi repr:ésen~
viu-s de :M. Chuuî:ea.i r gu. -u'';'to-~ ~t'anerQi p:u E :csc:..

cours de M.. Ci:aunvaî'en" etun'y y:- '-n .crmncp.I d'ni- c:: - - y'o'e: 1'. zperte dc ettc
gr-ar i-itpuitr b endcup de nDu-ds:ntemnst .li: ac-oi et c;n: sm::c pent procurcer
liii;.u u '·r i t ni e ne th . e stra iot d eto u, er a:u tC:ir . :.. a -:.: :. 'eu C.,C.I 'i n plus enrt.p-.

Shi--i d t::'sv:V:t d e sner u lau'r' la- ls'ureu le i :ota:. . i ta :em:-.epuwucJeu ena aec.risse-
som eir ; li":rt iO p-ut rieiuPCemectt et Imuebe- met pii' :: ae -:; nmoi res ..uîns ne cro.

ment I l, ' s : iC' ce g' p sil1'1! i sir. et ces'rer dcti p.s dle te re - t à "i. L tui s p
ihir' los escarimlouciies ontinuelbes coir e le udalstère. .XEdUgue' ns n;': t ' !a perte .Ce 'rand Cut-

.Du rOste M. aui ûi ci saprcevoir que ses vtes -t dien.te F:1r' ec ' -C C · :eCocFe u:sn:tI, ce. a:i
ses idées 'était'nut lins ceIlles d memi s dt hl lgis- /n * auScel-u c r/ /':.Cl ce r:, . I. îapiteau
lature, pmsan sii 62 minbrs présnts, /ri senle- eil in sl :lil. I a' :m donner u pays unit r
nientit ut votn ponr ses réütolutionîs ; ce seout : 1.L C/u- préscunlionI - r; , tus.lKpse e t pus adn 2.e
veau, Liouri n et P ie( !i ! i ses crss s t ;' - :îaUr s:' vix lil pot t v .'n-

_________qui__tier le ßas.Ct'-n;ae imire cu tcelte ro've

LEE!IL DE UHNa t:utt à c-. eîta' cà 'ktCC a pode C tous <es x'nVOx. :.mus

n.n ; Phonîu' e. t ':. , :' ennu ec-t airt', c1-e 'iin est
MeNreredi. la eumi're:rest (ccipée dt big de cripré- itusst'.lc 1  th:--- - idu nr do lui r1'u:îe -

n in, tel qtue pcIropos itpar l'hou. ':. nafoît insl. rLnose dîfav'', : M .ub:'at rndcà son t, :
A ins I 'ers -loig- céI 

.'-
\pru:sdtirresd bats rliitruires si ui poi:t " uInme den :1< i,:: im-sure SahltirC, tinemment

' :u' in u m'it'c, l onut. e. l a'i n. a pr''oienc I lêuùVtire :tu ne :': :a; us. et ceh. reut te c'est Mi .v1 ri . , ,s'. ) 1 .s1e .. é1 rsù
en -u:;hus a pe pres le mtémt ons qîu' av:lt but Itaituc.tc: ;u. ;uro te et :que cosont tous nes colit-

Sveil eC'n frl:niîe e sur le e sijet. Les nur- putr'its r:v I a' mu:i . Je .c lu, refuse, narî:ee
qItesttioées à ce tuscurs ont uuené M. Veux. si j.' pl , ntrdre monii rs. lT veux muter'

papine.:n fà s lrse t a ac n r.et il lin luit dens :nembr os ! :!la n - w o uvo ant rasra te
comnie bt a.veille daus m: utgg ts-violnt et sur ten:nIl. u1 : n t'nt'e ntlbe ir mont abjnionu et
tit tu;u ilnigreur t rés-prioiîntnce. Nouis ni'ttmp1ltoi-eo ume !:-alîcu 1'<i;:t:cs. le r'':, ide e;olot ne tme onîvienît.

i;i uure tnps et les colonnes doe InotjuMdI à rap- O int i tv' n j n:: conumindor en numatr.
porte ce discours; udccilr. ee ti, se:·a t euu gr'itd . v .. p ,t:n i j t 'ICe i::atui-au ce mes econeuiro
parite que le stéréylctytp:' desdiscours r g'ai a rou ys j':j mn ,:, j tjrm îni e pays,
depuis le comiieniceiteut de la session. CoPutcpsoons- t uti te. ute' a ' Lmot. Et pour y réussr., je

nonuIr letréistrr les liroles stun'tes : " Je Otc v'etx er'liNIuiC tue : " et les tuies vivent les nuts-
pis dl' ce bil, a lit M. Paineaut;t. je d condnte, i'eunm: e s rcp:'ioe.' En ctudunt,ije Ie range

uchutue lus priniIIes. 'en cndt te les détais b ' sious leurs :mp .t, i s vqet mieu oue ceux de WoV-
Il hit uei' le pays sache m'iten ut pourqti :. Pa- fred NelJsou. te mrcherai doie U'cles amis les plus
piineau: ''été envoya u uiment; il 'a dit h-mutu ers m emà ;Miii j'c serneI outeî d'une part par mon
dtns les lerimles suivants : "- es lc:teiurs mi'ntenvoa ia mi ChrisLo q tuwit e::sser oinc lois id le cham-
ici poui' .demander le rappe I cl'unioui et pour pvte ir bur: dt - i 'as-Czintla, ipr mon bien c''her

out Ire ele ! ' Voilà, à ci qui pat. crîttoIc is:to d." Gt ri '.t Itm:i s Cam :s-Ft rais et surtout de
MK. P inpine:. [ 'est ps etn c:tunr e urutrvu lIeu' ux la pre purice.n m nle brat:e su' A lMc e-

miesres utiles .,au pays, il n'est pasi ln chambre pour nt- Nabî dntnt r'p'ellC les is iftrms et les juge-
dcr à fire cipraître totes les iinJustics de 1P1union ; metis uilin's c:'..ra leS i::rs dle 1837 et ISi.
il n'est l qeI lputîr n secr contra l uiion ; voL tout Vit li mul nr l umes:uus; leurs intèrètsI oit

Dnllrait l suir.c utles utiuCrs ce sont sucdés eu les ndee:; ic ami Irscente cccex, je leur dom lit
gr:tm uombre les lins ammu r t ; n'is tous les libiér:n main, et jc muis à monpa lau gr'ndl mesure de ld e re-

Ont :léert.équ'ils suppor'terî itut I;t meisre ropo .prtsentnttioi.'"
sml iim huriet subi' u qu's Ituenemtis, lors: 'elle Tel estl .d.aois-Joseph Papin:i, tel il s'et mioi-
ser'nidiil Ctenitn coiteugnrnIl uty atu qu c Mic I. tr 'mercrdi Noir' ; ute l pays dloîit l voir oi ce inoietut..

LYtON, , . d r d tus ,tut 1' ltmiuistne n'a pas En 'ue d 'Ilpei- actes, avIe deui platritisime (b)
vontliu ter' pour' I in e'icnd lecture dli bîil. Sa rauison su:ssi bia-e et :tmssi écr'lmé, <lI''titi os soit pemi dIe

lour îilnt, il 'est quet' bien't qu'd'n t~eiur du îîîiît ti c!;iædrhii là uno 'om patr'ict:s s'is rec'omnnaissenît I/i
bilI, il lutini itéLt ops ttlquebis uis dle< ses dóituils. l.iuîou. P'hammet;i quii <dans. lacient. Pn:.!a:nint clu l3ls-Canuada

11 iib l u - y 'i lio i - i lu ii t ie m tr Jf er <Ici i p ain- ur ét u tn d l it v o u liri t le m ie n :le ston 1ia y s , et q uci d i rt r ui
rni i e comi.eI genern Iiitt < emurse O[opuos . [iipropouser iiit Iuuiócs a comblîtu <! d c voix Illots puiissteti les

tels ch:luigentwnu'uts qîu'il x'om!îruit au~ dlétaîils di u bil - maues hommue.t3 qut l r'éó uit aIturdct'htui. Nousa:llonis
Ntîtt.s tht ils 5h nma iuîsqcu'tau boiut, :11 dus :in, et nlits uotu:s nuro'ss<tus cdirectemencît tu ncs

tlnitiîisfor uîu'i ai itît' Ia di îîpatnotismou eti c:ompa.îtrioles du unoté dut St. A\lnttritec. Qu'ils nuth u-
dus vtues lbrriles, t ulis Snmeiuts cer';iin quei d'une seutl si Ila condultiec île M. Pu1pineani u lotit appijrobattion,
cu:ré'mité cdi liays à l'a utre, hi pre'csse libérule et'le peu- qui's ntons cdiste:t si lotît' cksir' et lcurîs u'eutx sont
pIe liberal ec'uisirer'ont sont vote et Ccndunnrcnciit sa coni qito lort reîirésenta:nt eui palmn lusse unte gîterre

tuti s lu<cteoc.;usoî. Il auut- pàari t' iéret <le looca- nuehane aé'L toîutces les umesure's propres à piatroi're le
lité et non clatns ccliii dui iii ys touut usntier'. bjicît duc ptayî; s'il enitenden't, qut'. ler représuntant, c-

Vers onze'. hutres dui stiu, hu ijuesiin a été mtise taux luîi-qui est eihargé de lettrs iniiuórèts. se joignoC aux nitr'..
votix, et il y a n cinIt di visioni sutiante, cui décidec du tornies, t-t lusse avec oux tiunauîu coltin, pourî'mi renversuer'
soit i' dei la msurel : . s'ils le pîeuvenît le pouîci oiri tIt jcour. Quuills nous dli<et

Pouî :-Nu-Mmcturs A rmstong <adin'iî. BJtleaubtc, t'.ntiti s' is tuIliint, P h'Iar ' leu rprsoilnt o eubambra ii '
Rell, lluke, iocultonuic t'. Nor'oIlc I3oui dînii',. Iltrritt, r'eu'o leiur itom de Iibóéraux ;s'ils v'enlent uuvoir' celiii dte

Cutinerocn dIe Kett Caurter', C1n nehIou, Chaboitt Chaitu- tories ; s'ils dlésir'ent nei. pa augmentoitr la repreusentuntion
vaani, Davignont, :D W\i tt, Solliecieu-gènéiral Dr'um.. tii po:luple et luii a-ssiiurer' son imiuipendaniucec ; s'is enitent-

muond<, ·D'tuchesnay, Dîîunm, Igan, -Feorgusson, FIlintIdent a rrèter les ufllirued publiuîio, renvercîser le pouîvoir

constitué, e '"lir- par se mettre sous la dietature dce le .
Papimeau, on posser armes e. bagages; au:: A ricai

' s oht com ttus durmis 'a déciouverte du pays. Si
.el: :ont leurs srs. Ior:.;veu:: etleurs intentious, ils

-ont parhutomo bien représents ; M. Papineai rm-
li ce e tcuo :à rerveile ; il est A coupi sûir plus
rca-:als citoeni (en polihi qu)qne nous .yus à Plhenre

G c'. '- uis si, ou 1h;trumre, dai ve!u t ie close
te cEr e, i!M . Pa ne: est. t:ui tot Mr e:-I de

ce qu'iL cur fit; o'st. i'nre i.:1 dire ('au*pojo lu
roprésenini uit l t eur coInt. i:e 'nenvent confier
eurs inwrhts à& des mains moins po àre:, ü las ::ervir,et à

un icmeniePlus opposé à leurs vrais ftmérs et à leur

Telle est la posmion de 1. Puuiieauî vis-à vis le pays
et ais-à-vIs son comté. Nous signa lons ses derni ers

s tous les hu:nmes de bon sens ci dlu jument, à
tou la ctyens, ai.i LIldu bon ordre et. diu triotisme
var1aLle. ous le signalrons enfin au comté dû St.

Mu:rice et au p y n tout entier. Quant à M. Pnpinenu
ns na i Mdim que ces mots: " Le peuple a dut hou

sens et une conscience ; vous aurez-là votre juge ; l'hsi-
toire fera le reste.'

Nous regrettots d'avoir à nunoncer ohi er t Mna-
dci de S. G. Mr, de lon-é: Il a donuni du rn:-: e::
emintes, par uit reoulmettr-a:len;t .a i;évrc.
.iurd'hiiMr, £lg-. est .a me: ::n s. :::pua otrès.

~fbttpar sut u i du.r?, \'.5Ci~lO t<Sf eC

jpmues exilrcu;îee nnZ r soulîgsa tSorii. L
.m eins, qui revien tC d le gsner ous s

parfaitencnt sur sonåtai. ui

L'Lon. Mi. Bwoulton a dw:mé avis hierC r
-inurd'hcui mioti'i po-r intrer !ub:
de dcnner un re;r:é:e n::t l . M: u: :

Inavs. Le r:te de a : : u nié oceupop:e tic

longr.s débats lîr les rèscr ts du oleg.

C'est su medi, à 11 heures du îlatin riuci doit avoir
lieu, an ro. i', rue ore-Dame, 'assenblèe-générale
anuielle de la Seocte d'.gnulture da Bas-Canada-

Queqesc;norres'ponde5ces, en réponse aux diverses
rnstes es aà La ,dans des journaux rreligi

eux e ce pays, sonît mcvitablCnt remises, liute Ce
place dans c te Iimla de nure journal, dont nalheu-

rectsemnut leslenc; es:: enore rop rétréci, pour la mu-i
Lit ude d'a ticles dont ncus sommes en passesiou.

Le. allres e routdn irnvitab eni m W r mes iu de

trolPençen -Le C'ad', T~(fOirance .Eqdvccate dut
15 coniuîrat îîoliu apprend qu'e cene Ville, du 27 janvier
dernie'ur în 27 l'vriëé. i l útó arr-ate:3 hamr:n. et 23 feu:-

mec pour :ee 'vîiferm:ce. N -ou m vc.l par là cqfi
M. ChiiuyPMIi f r bie de ren:.e ue pelic i "ie e nore
bonie ville, et d, y ntrite à er iner ce qu'est la Teut-
prmee et quels eu sont les nvntw¿es.

ACCimtr:-T.-Le Park- de Etonwn nous app; nd qu'un
r(iteur des environ<. lenon:ni des denrès uii Mareh à,

a~ a pprochó trop près des rauides de la chaudière ; ensor-
te rp la giae a céde sou1 h.s )ivtlî des chevaux qui ou

,t:'ei"ti; 6"î-" r-'" et so conu. o ruivnteir
n t'il n -ine l nonde i sauver ' femme et à t
saue;r luîi-mnême. C-e.! i uu;i; ax impi~r.djei;.

N 1:: . : ,...- vient encore dy nvr un ramu
m *m .. au au 3.D. . s iloins le 100 édifices ont

27 il -oit s '5 ork
1 n000:n'- es appairnnut auxEitiAi .

S: i..-. I vitent dle parare un uuveu ;ourtsl à
N ou ' I Il T rop/."' Il e.î cen ner :c i é-

':1;: Id <I :î rauii' rél:t eu tirei che% d. Tii milasDa
vï n pol itique.

vr:o..-!ý pi en de lNuveau>xilil en ]mo,!. et -(
S Nouts 'erertrettounis beaucou p do ne voli. fiuteA d -t : n -si ii thi es et les tu :: e'ux-- t.t
h:uco, re prodiire le i g -ili e U icnsc ou e i-e . A m. . i ts, -:-et sc n e sont empara c cuîenî':

!u cireede leelure dn ei tdlnd o in:.. Co e ees- 'e n: z t..-D' lintres lu V't ié;z i ioncent b
ni e e d de lPo :t su: ' m:iny ti tom:mt u in,- ces lnt dei bom ite's e a hpin=l:i du d: pa,.

riu¼qte iinparcite, des luuntes vus ct dudu IND p!e de n- ie:I .ss.-.Des .t eL dei Tmle's < :
.s . Tnh id2en l e n apprinnntque ila 2 J(i) la eo:urm

a L . ioiuvoir du puC Pie est maintetinnit r nu ; ,l' la arb:il est réene <n0 sd:im. Le ' ci iu e is. la
c si l u pays .se u plissn t à sa voix ud'ommies d l re dle d S. Vincn li:.It snu Oncrnenté s im.

-c' ;;et it commui'aeoe Lu r'en'otrer dan ms les bt reau iCt0 ux-ti . Il tiui gnme.tim::i s lel gééaldu ju, a
de ' it'i.nr5s aic qS(i Pi a -clci'tn t ave'ci ptol itess et arvco se de ' Plat eridgeti des .Je ]ihs-Ide..c, en c'I, A ¡-

't'* - cii vontt lui tdevan'ît île ses udé.sirs. Lt's tortres de ses. Onu 'lit detichb;nmeJ iteale s à 'Ple d'ufl m i Il
l-. coi'ui: ' liii éitaien-t flx's ntiq u eu ment i'rmttecs cde- v' a -le'nc n men ia ' cmbr u rt -- .

p: le. 1 e n qutite, clles liii sout ~mn: intuniut otilt t'" 2. cii uueuîi de tuire à la Dt 'n:initenite : - uasId v:cia de tucrIdîes.
anordc éde la 5:mani bi.tlt ::tro l(iiPe . ceux qui D cu- - c i'î."l'ui r it.u'ti"ar e:i it'.is e 17 fL.mer nn

uteiicInt, ct le s"îtu î dú ta-stmo c:. u ix cli on 'v't' t . uri y a ec, tt'îc e e~uslii;hle ne tire ul' e .D;nlop-

.clungtn le mrétirire, il .s'i qu'il c::f a ppe--' àî remi'i - ' uti e li.r:t tiuî lsgttIisi'rl îit.àIi:sa l
l prt ti O es lI, eti à t-t i t e n:i-: et i ::ir.t ll 'i l

k c v n t md -a den se h e r : ' i 't-s te t-C re n iciat p i s e pe*u n Mnu t :d -m r le e -m d e c l-

c adrlimnes x be y'h le et ou i ' mbl ent ' t h' .' mt s neu àa ;p e e c tnue s : rivèere

Dm:s de SnOVObHMI" e le teu ;MCrs n..
a i i til1 I i ''aî'a In. t-c -i.CL St:n qitt 'I tu't'n i;ttR n n u i. îwu :u' autii. nto 1~pu

nla e I; *. ( t t s i' a t o l y peso ut d i e;rr u e s n- - c . cAe:m::u : a : .
t ét i lir ' r t Ie urr tr des ptert's troites, il y

l i i -i e'i alet rahil O t' t.-tl t e lt si'er: : l e.it e l aiL

tic temus:t. et n'n s5:r ibIs rquisiona Ile d-nt a i' - -ul ose- udntm av

» ',uglcictetiL clt'tedtt.sisi nuuAot-us- pr-u'nà lm'tan'mortt-nb tefoit'n'cel- '

ce t no sera h'îc ie tutet s tu< ; n e ' -: c -

sature vent liet paut ut ite de saite cul it'etaicut;. i'h ' ym ce m du r i touml
te iu< iee fi:. oriser le h ie: rt: il': ndit 'n l miol i c l-em il raphiqu i . ; n doî la ur th. 'ni s

·: .l.i !,.redd u'l -d d!,y t enu une arm e ubo n
pues qMue r ne leis.cvqs à élu. Ne s

-ttis . e. C . hm ta ic'atl i. is-etb< een lw'uie:ine'ut uIc' i îluem îutiemnab et ule s-\. -
'c n or' abolit te r . t n te. d Ici n : dansthtneite » . r -

i . . , l ca uito . . ,tMcilz: y u

-itil s · · ·li ior c qui i - " u1' ! 'ts m tl rs c hn tseu itrtdlu icietr la i ttit.: t-t tyn:n elOtiS Iias.t: h
-l,-.n·en ,, n t-tmo utIe cu tir. pa:cA Wur0 Lc îî.P ait.

c1 cus1a t:tétiluirSa detHL t e:11p: 1 111i:111- i: l L' Il S i;i 110co: i i'.':î ,-nt t, s i-Il' tîîî-îV i Qito kiw A ÉL'a niq veut ci r éé .

I Lc c:ssMeti eres eîqgm u :mponL eu i 0 rl;:st -'I
puits vers la de; !-ri:i' lt- ' M I ti ~accelaIitic'ille. l' [i ttmrr:dmiî l;t lle uus Ban.Lruite.o .. .. . . . uhe sCI .'e t L .:yuî ist tIbt.;ro isent a mdntIdmet tu l iai da un . g . itO rs Lap i a sit'' .oc - it no: eîuc ' e :I:t.uinqir

et le e métutir tIt. -t m a< e et iqè tl 'ile i ' r etpa . L p h audans P'état où lnous óliolsn a i.V;:tra

ùi '

(L e:9 raitae-àt(Imp Intie a1ja LAIne

et iOnoghue. ilprop it i ita harh s Ph<nsleur"D'E'lts ciha binie

iiîîutt'~i par0îl itiii ttt-ant s dos. ::t: î:l 1-;:':-'s t'el ~ lh ci' ' cili;hcîr<.ss cer trtt.\it. l
cond a m ns par un jur Pi t ,"e ' ito ''" ut' e t . -r . a o r .C n

versi le eprsen.anzde a l u b:ió etrjrun uir et -c
pour Ili lle. " ni:l u l a l o.I l e e b etr quieh

dnner:ln000odbommanii 'lic r tsus rs par avieiintiatdoner W00 d lnmas. % u eaine u ewAr Couéer Parun sujalnecide .PVantni s amvoulait accorder guin (l.0S elps8a so h a odn mm op nm ns dans 'm a pNmal « urde i o m
pa er par ulaLn Pe 'aon t tep ' v I lit 'un r h emiu M reW uiQt s rouna i .' su 'ien u tr1troce, etic ci:!alroarei'up 

d.e'i rii c': isen tenc n n u'llonner: s il ' a u on ';p'sp som ci.he l asucmqu'il u'vi t's îoumnl c inusinuîi:U émerfnicm t. Quel sujet in
piu "u i.. aulei" 'ot ar c -cs tdolems pairh aen qui s-tMuonsienu t leur p s bslu

1" 'i qns qw m wL ( vec0ic 1 eu o 1 ac er s r m yt ··hri!
s ls u -c n m pvlen e e i, D)lmt!;m. A d eilaïlu' L e dc < se

a prene ot h9aie meut'e plrK ris.euubAchcr .Ctd mv1tAm
que vou dmitnt hu m '.- z. t sa iîu l s o u - -. 1 i le , l 9 -3 dtIe 't9 , a
rés. Nous e r. Ue nc qua'". k pty i.'t. a 'ia. ai îr ' It u i ict7iun

I.>roluun ment e om e imp r atuu A ronphàcne se tl ' P u1tit ctu ît liîî:e. (C a tUmm un<l it l à 1 1. i <'tsY; A i ':-:lltr:: ul-: '1 1  trIti à l'lkul d4 îtnhi
'.mi es lesures ponr tire'renversiciMtit00-.iii. ett 1.;mt dn

"" 't" ,':-e pourràprpe
t:urs duPi/o hmmag aun nn(eu

· ~~~~. -~'~ ~'' ~~ '-'
Lan, et hmad emaee n e !

grands _ i -log e izi ioý 'ndo e "1 pis

umr le billdl ' d '..r p 'sntation. i ' an i .

Nous avous t ckuumietu i'i h lrt ' e N. t

Cm St Rém' t i noW Us Mrit 'NOMs urMDWe-,
monteitsjre; s srti l'tt rehieux it l- sucis
la temli]rac danls cette arcisso. \sit I'Inr'ms

c'obîcmennt corr sidiclantt qui a bin voulal répu r'h•t
tSi à otro appel d I "'ntire .jur. us 'in -us

-ieux du dicés s etdîe pays lorsloue notusi s reç

d'autres doctinuits que ulcis avores aiu id:is

muût lgt dls e t urentpes pai rtic tti Cu ît<bu catht i-

qupe. ______

Nous crot-ons devoir utti'e Ltteition spuécia des

membres de la corporatiou là'pétt Idlornle dnus le-

gn' sont los rues de ette ville. Si P1n1 crainit tle chlér;u,
le devrait.o p;s Ithuir nlever ptilttstît tutes les or.lî.

es qi ilureci't la ville ettui soit aalissécós dalis les

coirs des liprticuliers, su'-les plces pubIiqcs et tméuie

dans les rues ?

-t'r ul; ho ( lohier en pierre e dansu le : enrm -
u-mn ons eeront t rfa .- nit.

4 o p sl Rues uurhener et St Elisah;îi

JLu, uCe
vr~u. tavnt, hxé sa resideneo, prs du Couvent d.

E. JN P'Af •l. s- hl0 ru1 -CTO A. ofli-o ses ser-
vices .ix persivinos qui désireraient prendre des Lr.-

SU \ A I" J. i i J MJ î N X A )E1 R

jjE Souîssii.me prend la liberté dPinifbrier ses pr at..
- <0 et te pnblic en rénéral, qu'iL a enaint ne

er e éditlon de la NEUVA NE D ST. FEANÇOla

Celte édition est onrichi dc 'im(Ia. ndnpt c pour
Neuviinme en hCnn- ur du St. Apôtre.odes Td

vend an umie prix t.ue les autres ódi.tions,



MELANGES RELIGIEUX

AVIS. LE REPERTOIRENATIONAL
Squx Capitalistes et autcs du Canada et des Etats-Unis

d'.drigu e. DEUX NOUVEAUX VOLUMES.
E VILLAGE D'TNDUSTBIE. éta1tsitué sur la'PROSPECTUS.

. Rivière L'Assomp.tion, au centre d'une grande po. onsQUE nous avotIs conuirtencé la publiention dc ce Ré-
pulation dans le Distric't de Notntréal. et seulement qu'a Jâ pertaire, noutis ne voulions reproduire qu'un certin
1i milles du Fleuve St. Laurtut,ave lau purspective dv nombre des meilleures pièces de littérature lO.nne, le-
communiquer Pauni pr.chain par titi cheuin du fer miati-n vait fourntir, en tout, deux volumes. Mai, les jouinîîaix, plu-
tenant en constTnc tii l o eilu (u gralids avaltages aux sieurs de mis abonnés et le icnos amis tcs ont engag à
Capita.listes et auize s personnes entreprenantes, qui dé- passer ive. noin< dei.-rapidiié sutr les dii.erenites éploques et
sireraient utiliser es nombreux pouvoirs d'eauî que i à être moLis sevère' dt i noiitre choix, afin de recueillir un
dite R1 ivière reui rme. particuiirenment dans le voisi- phis rrard i tmbre r iqui, sans uossèder beaucoup die

'nage du dit villu• rc (dInisustrie. par la construction( du eéite tluèraie, 'ut int doiner une idée exac.te de Pin-
-diverses manuifa eures, dut le Canada a iusi grand térêt q( ;. Camh l s rtent à la littérature, comme le
besoin. prouve ce I gradl iom C essais de tout geitre Iule IoLs

Et les Soissi -nés. désirant encourager tontî espòe.e avon:s rpubliés.
de manufhietur das le (lit Viluae d'[tnIdustrie. fout s. ' a dissant ninsi untre cadre, a idésir des journaux,
voir nu puîbli.:. en énérîl, u'ls solnt dispttsls u vei- de notum abnns e dle nsn.is, nous ne pourrons atteindre
dre ou louer à. long terme. (par titre inconîtestil et ite lanne I St ants lordre ehronsologique de notre com-
exempt de -,Cens et rentes et de lots et ventes.) les dits ila t i
pouvoirs d .aun, avec les turra lis nécessaires aux dites 1l o;îîus rî-te eetre les mains un grand nombre l'excel-
mastmtictît ces le totit des Lprix et conditos trés-ftvo- tliucts rits qui mertent certainement autant, si nfon plus

rables arc.. achleteurs. q tout le reste, lét re conservés par le amis le la litéra-
E. .TOLIET'TE, iture nationaile. Purmi ees écrits, se trouvent les discours

P. C. LOE EL. (/rc1îurd .prononcés aux Instituts CandJieuts de Montiréale
G. DrE LA ATDÈRE, de ctùbec.
A. T. VOYER. Nous avons à replblier, entre autres, des écrits le MM

.e d'industrie, Ion. A N. on:, Phon. E. P. Tache, hon. juge Moi-
1a 20 dcembre 1848. delet, T. Paren, ie Dr. Painchaud. le Rév. P. Marttn, F.L

Garrieniî, P. Ciauveau. N. :A ubin, F. l. Deromte, A. P a-

DISSOLUTION DE SOCILTE. nmonn, Gud. Levo pii, Gis. Lvesque. A. Laje.i J Le-
ntor, J3. t outre et dtn graind nombre u'tres écrivains lotit

SOCIETE qui a ci-dente:ist6 seuslus nom et rai.on :-jles nomu.us nous êie':1îîpntî 'our le moment.
î.utr. : L. Eesut dst dz::uLi! c r de ceo'r. M. J. NN ce r;· r .pa ici ce que nous :ivons déjà dit le

t :, tFun des ssociés, estatàoris àtransiger tUuteS l e . itripor;n: etJ.. e uttredc ui raire,iadin
ffaires dela dite Socie .Z P C E U mr J ps uil Foustn vt y pus, u

ZLt. P .1 5 t U 0 î:7rnoum-ts it'eîi du lii m;; si inousts navîtus ptIs r«'çî
J M. LAMOTIHE. tut(Ill ee:ug ent qe noua îtendii ins d la part Ce oits

Monitréal, 21 novembre 188t.m re:. u u mtns à, croire que Pindillrence n'y
est otur rie:, rn.:ia que' tettC limute île pa-trioitismîe. cur :. eut

LE. Soustosa proitu de cette occasioi pour annoicer tu Publit ,0 iCermin>e t rettmle sur la p nurie ,a temts.
en rénuéra e uci ergeitnparticulier qual c:it::iue a temr1: lao be su . .s e-oson étura etat Ctrg ui 1vriulir ttiitecui unir la plins, e icîreitici ;. toits le,, atîtî le la îtîéraiuure

- L1 B il A 1 R 1 E E C C L E S 1 A S T i il U ENuspiseceun s.osleam dlamr:re
tadtTinneL die se joindre fà ous pour coti:erver et propuger

' la nimèie place, rite Notre-Daue, N i3-à-vis le Séiiaire. Ilespàre les écrits canadients, en iisrivat et etiitiat inserir:'
i t a recevoir le patroii;- pbli.vû qî i n'épargnera rier, leirs atis sur la listc de nus abo'nés. Nous ie demuidons
tour contenter ceux qui i ecourgerot. l apporteraa ses reli!ores rien pour noire travail, nous voudrions seulement payer nio1

ta mmie utention qute i-devat. Ses prix sent plus modér Q que déboursés, et voilà tout.
Jamais, et la.netteté et la beautédtie lsees ouvrages se feiuontltoujoursuelbieveillan t qu'il a reçu île la Presse Canudihn-

eniarquer.binelatq'larçdel aaie-

Le Soussigné a toujuîrs ei mains quantitéde Livres de Littérature, r.e, doit servir de passeport au Répertoire Natioial auprès
de Science, etc., etc., Gravures, itares, etc.. Papier île ottes sotes toutes les fimilles.
et de toute grndeur, etc., tons les Livres ent isae dans les Ecales Nous ous proposons donc de ptlier dex noutz uu vo-
et toutes les 'ornitures nes atre i tis qui les frequentent. lumes du Répertære National ou Recueil du Littert ure Cu-

ilt ,cltd Aii ausi Lus prix que 1part oit t illeursý.' nsdRéetieNioaouecel(e tLrir t-
J. M. LAMOTTE. nadienne, aux iimes conditions que les Jeux preitiers,

Mionît it noembre 1843.-jco c½--dire deux pastres par voltitms de 3S4. pages. Noius
-- -- rons sortir dos livraisois de 64- poges ait lieu de livra on,

L I B R A I E I E E C C L E S I A S T I Q U E de 32 pages,. criite noitos l'avons faicjtsiu'a présetit.-6
livrairons de 61 pages feront in volumu.

-r( Ceux de tos abonnes qui ne voudront lias recevoir
es deux nouveaux volumes, sont priés ie nous en intfrmîer

\r-plus tôt possible. J. HUSTON.

( Les personnes qui désireraient se procurer les deux
. premiers volumes, pourront les -avoir chez MM nbre et

Ce., McCov. libraire, Lovvell et Gibsor, imirimeurs, ou|
biureau dite tJlîenir oit cn s'aldreiantà J. Husto. u Moitrét.,
chez M.M. Frécliete et Frère, Crèr:t:ie et Cie., libraires,
et en s'adressant à M. F. Vézinia, agent, Quîélbec ; chez
M. Guitté, au bureau de lEcho des Caipaognes, Berthier.

Ces deux preniers volumes c:uiennent îles écrits, e vers
oi.i en prose, de MM. F. R. Angers-N. Aubin.-J, G. Euir-

the- isiidore Beilard.Nl. ßibaud--GeorgedeBolI)ub-lerville
eorge Cartier-P. Chautveau--Rouab Cierrier-Dile

tOdlik Clherrier--Cle valier de Lorimier-Joseph Cuenoni
z -F. M. Deromte-Fotcher-Ph. A. De Gaspe-- F. X•

Garneeu-P. Garnot-A. J. Giiiiue-P. Huot-N. D. J.
J umtér. r-Jeanu Juacquîen Lartiiuî--Fierre i usvioltt--Li--

DE .1. M. AMOTII E danc de M.arcanna--. Lenioir-Eutgène U~Eettver--J- Tr.DE .1. M. 1 AMOTII E l. ncI. .
RUE ZN)TiE-D M E, Lo A.

---us le Siataire. Moidelet- J. E. el 1)er-J. *. r.iermiiet -Anme:e Pa l)
Montritéail, 1

2 janvier 1849. ea--Pierre Petit Clere-J.0elai-0. Peltier-Ls. Pit

L'ALEiJM mTnonnlr..---Lti Pc:el---. Premi- iseph Quesîtel--Jo -U'A L "UM.e le -
~' ~~ ~ A LS. Raymonsd --, ". Suocuard--J. S. Tessitr--Jeanr Tacheé

L 1 T T E R A1 R E E'IT.MU S 1 C AL S -. uoii ---. . Tae-InqusVier-i fmF_ l.Vgî-3siusViger-Willini
DE; Volld-iele- et UN T-R.:s cusND Nc>MBRlE D'.CumTs ANO-

LA M IN.E R V E

A été publie Sanedi udernier ; cette livraistn qui cotien A L fen .e dernier vclume. on placera une liste de tous

un plus grand nombre de pages que les prélède:tt e es- e'r:: pub cm':s en fîn:it it. ec) oiles ou pan-

complète lantiée 1848. La felie lu tit: et lde i tabJe plIleavec les em:un- des umunirse une liste le tous les jour-

Qui doit être placée à la tête de ce vum!îauîe w ->lve h nux trançais pubiés duns ie Bas-Canada, avec les noms

lin de ce uitimi ro. Le nom de la t Revue C:.r.iienne t des éditeurs etdeŽs t11imieuc.r$.
a êtè conervù parce que touuteles livraisons irde e ntm- Montréal, 29 déceIbre 184.

liée on té té bliép s ce tite Cotne facus Paons Ilic pii w uoles sam c ire. (0i?ïom f;- îvn
déjà, dit le nombre dexemlaires dt premier titige în'es
pas astezue cousidérale pour en adresser à tous les abinuis
de La Mlinerve, c'est pourquoi tous prions ceux qui dési-
rent 'abonner de le faire sans s leui, v qu'il in'en reste que
quelques Copies.

GT Les fraim de poste pour les prochaines livraisons se-
rout réduits.

Bureau de la Minerve,
15, rite Si. Viticent,2.. dée. 1:54.

C ON D IT IONS D A B O N N M E N T.

L'ALBUM [JTTERA RE
PARAIT Tous LtEs mos,

Por livraisons de 40 /'ayes de Na/idres,
avec un

MORCEAU DE m\USfQUEi-,
Au pri nodilie de $2 par année pour les soiuscriîpteturs

Je La i ( lu,et le .$3 pour ieux qui ic sontt tuns abonines
à cette feuille; les paycimens devrit é être f ài is à DnaNîmD
nu comrcemet de chuqurîe semes:reautremîient ou exige-
ra 2. 6d. de plus des rétaiLtaires.--15 Déc.

ETABLISSEMENT DE RE LU R E.
Coin des Rues .reDarne et S't. Vincent.

E Soussigné, pour tisfaire l'attente de ses nombreux
amis, vient le rotunvrir son

'A T E L I ER D R R E LI U R E:
J 'endroit ci.dessus désigné, où il est uminter.nnt lirêt à re

Cevoir toutes les conmanudes d is n lbranche qu'on voudra
bien lui confier. Lt apportera à ses ou'ra us ne noention
et lino exactitude qui lui mnriteront Pencouragetment publi,.

M. Z. C. aura toujours en niains toutes les fournitures
pour Ecoles, telles que Livres, Pupier, Plumes, Entore,

2.'eAPELEA IT.

LES iEL ANGES RE L I EUX
rT

LA PROC IJLNE SESSION.

D titrant la pochainesession du Parlement Prov;ncial iunous
donnerons à nos aboniés un comptereduttiu fidèle de. 1ro-

cédés de nos chambres lIristiuves.Nous ferons tout. ci nouis
pour que ce comtîpte-reridu occupe le Imoits d's pce pssi-

>le dtns notre feuille, afin dl epouvoir traiter. à nesure
quets se présenteront. lesm tuuutres les plus iimportates,

qu n 'aunintupa été eocore sitlisamiient disrnts.
Dirmnt la sssi"n iîî Corgrès A méricain à Washington,

nousiltuJ IMi tm uer:epiutnceti iti régeéulere de cette dernière
viiu' c tenirr to0l teursnu counrnt des procédès duî

Contrgu ès Aié rieifi, don t luiisieurs devront hautement iité-
ressur nut îai-tt .

Nus espòéroiun 1 ue ie:i îI'orts que nous tiison p.ur oug-
inteiiîîsr Pititret e 'Ptiié des M' etun ges Rdimiien, ie se-

ront tpus peides r' viii- par les lecteurs Canadiens, qu sait-
ront let reconnaitre par un utcouragernent île plus en plu
libéral.

Nîous re:eu'rouns des abonnements pour la session du parle-
i ent provincial; le prix suru, pour cet espace de temps, de
SEPT CIHELINS ElP DE.l.

Bureaux des i lan ges Re eu'eicix
M"lontréalu, er l écembre1948.

MA NUEL DE T EMPE1RANCE.
E Sonssigné, ayant acheté le privilège (le l'auteur te

Révd. père Chinttiquy, saisit l'ccasion d'informer ses
pratiques et le putlic en général qu'il va iricessamnnex', en
imprimer une nouvelle édition, revue et considrableeicnti
augitientée par la nieur.

Cette èédition seri enriolic ilt portrait de liA pôtre de la
Tempérance l'Abbé Chinuiqty, et ne se vendra pas plus ch-
re que les précédentes.J

J. B3. RO LLAND.
.Montr-éat, 22 décembre 1248.--jeo. .

A Vendre,
AUX BUREAUX DES 01ELANGES ET C IZ

LES PR1NC IUX LIB1U:RS DE CE T TE
TVILLE,

LEC LEINDIE•
ECCLESIASTIQUE ET CIVIL'

Pl OU R L ' AN N EEL1 8,19 .
1 CATENDRIF. t est un des ;tltus compulets qui se publiintt
parmi nous. Il est de tplus tbiautoitriIuaiitlioré sous lertplultort

t "t it SOus celui"ti" d. la qualité du papier.
Ce Calendrier contient ce quoi suit-
Le ntot;t et tous les Staintst de toutes les fêtes quise rencontrent

durant l'année
Lit 0 étpoqueos cciésiastiques, tolitiiiues, etc., les plus capabpes

"liirîsser les lecteurs caiadiusin..
Ute ri titétc ite uuembres du Ciergé Catholique des Diocf-

ces le Mo.i tnt utet le Qutébiece
Lu liste et les termes des cours de justice
Unetable relative au commencement de t'aurore et à lafin du cré-

puscule ;
Un tlableaiitîlluiVtaleuîr, etc., îles monnaies
Le C tlitt (ttiil lest'4a isouILa ie des quatre-iemps
LeCoo pit i .
Le nombre, tn date.etc., des eclipsls pour 1849, elacuéesave- ta

pluîs granudoe a cinue,
iit'iste ilOslurinci pau metnbres du Ciouvernement
La liste îles membres du la ögie.ture Provinciale
La liste des membres du Co::il i.égilsutf;
Lat lite des Exam iciaeurs îes mttituteurs pour Québec et Moit

rétal, etc., ece.
La lisecopidétedea Mgistru, îes -oca", îles Notaires, des

Médecins. etc. cie. etc.
Ce iXuatt: iant:n se veitd t -rus:s-n -us rmt~tu t: ) DF.TAYL; ont

it -enire ne DDiINUTION CONSID ERABLE à ceux qui teié-

Lttrt 15 j :ier 1849.

KJNGS ON. S11tA'-C A N.-A .
î;rrt-: t Ns-îirurio N t, mme-îuniicé ses cours réguliers de.

pulais ne deu dernux uire atn et ell t en s i.reiltance
c né i glu'l'ls Il, 1ý(1A sea n LL .a

tasistud ItvI . J. FA tittEt. i lu Rénd. t. 1. A D tt et d'auîresi

prof:sscurs.
1'cé dans uie des meilleures locali és, le collge de mgitttren iesi.

stttvouiarcdetli tuae splus biles instittuoris d -c e au t
pa sn îui et soitn tlç il 'ito [a.- es ,Iuttutiîtc f. -5î étagesi

eu 150 ieds de tongeur) it l' ;i:e de ant i te-eit.-
La vue dinii' t'et rée du Lac Cn-taii,tmia ic de :Ju

t
, le dfeuve.

Si. laureit, la naie de Cinîasmnt::i et toutes les cmeuntîiut s circuiv;-
suites. utut i ta sail é e u co urt, aCuicsituinr le L:gtiA -

poet t tihuili iêure eiiité-
Le cours d'étude ectiproind toutes les branches généralemet en.-

aec daées da les atreistutius c:ian suoir tla théc t',
I ihilosophie. les auteu s classiques. le latin, le grec, 'la tns, t

«talien i on Il!tdésire.
L'aisniuuî a mclilaiaenmmence le 1-1 septembre Csc ter:nine vcrs le

15 ou le 20 dc jiuilib .
Le prix le la pe.on sciulaire, de l'eneignemct du : î

et te la luiiére p. année, ei de £25 (lotiuci pane n'a-

Les externis pavent- £5 par auée. Le blaiiissage, s'il cac fait
au Collége est de.C2. ls. Et les frais du-s mu ::.i, i :..i: que
les parenîts tue .eutilleit e tncourir les risqe.,tt ue

Ou doaiters dcs leçons de musique 'à eu: qu:cronir asprte a e"u
faire tes trais.

Fît c:is de nmaladie, detis chambres séparées pour t!ue du col-ge.
sonttretenues it'otil-DCeu. io:tes ls ints it i:-' 1s .ry.-"tt

prodigués par les Swtur de t' :.abliss.t A îes îr-X : -a:c.
Oit nue prendra iiuiu r e .p:11l i::n i ic nJer:ee.::. u

rie Pietrodru l'iît ltt ictin dan. te co l lge d'a oen t-eI ît!i're,et
ou autre objet, sans être préa blem-t c:am:nus, et icm o:ja:·ut-u
té- inadmissible ,tel fiue lioan ii et livre i t.m>-mu, sre is:;e.

Atcuneit reuise sur la pt etnsiot n'est rtte : cn a q d-
le ne soit d'un mois. ''outle charge extra doit o re pajee sIx ,min uti a-
vane. -

Toutes lettres envovcs oit nir:icuepar les étuuansut t sujttesi,à

Oit euver. u, quatre fois par tIltn se aux parentsa ou au:. :teurs, un
bullenti de la conduite el des pr à,:: dt

Un amientIl.iv alit at l e s :- un:edt:t u ,f ta
autre, public, aura linii a-. Ii î de i'ne e ; les inn'ir s soiti ro ce

uueîu unt priés d'uy Cie 1-er.
Cele institution, tti'ue t'.rcimatltl!ltne, rego d te jeunrs

.es de toute autre o.eie re eluit:: -:.- j -c1ri t d'une itire
liberté de cotiscenc oumfos its seroiii ttus île se coniormier aiux
etereic'-s idpublic a ri( .ao.

La disciplliie de clic Cge est douce et pate:eîe, maiseut mîême

temps, It-t e uirte.
0"iu s'apuituIra . veil-r a lisenté,i t lit tenue et au bien-etre de

l'i.niunt.t uà lui reidr uf-é le s :.r de tla mtaison.

i bnne cer.ce ei t'2,.:tae::: tCatpen5eC. isubor-
iciition Pi la desobéis ce s-e:t pu:ies Par des avis prvés, des

relpriutns publiqes, Cu autlritit, ecume le cas l'sigera. La
condne oi le laguagt unimmral iti hi:ues de paresse, Ou cttue

giaVe violation dt ordre .puosent à l'e::ptulsiao.u
s'adresser ait lRévd. A us MactDos r., au Colége de K'inîgston

Montréal 18f aoit 1848.

M3MM E KGtL)QE

JT. B. .ROL LAN.D, No. 2-s RUE ST. VINCENT,

N troueru onstammuet cetue adrsc.e to eos c.p':us deliv.res
tfoturnituire i a itiniiussriocnt d livres de pri-

ri letiu "
PRIX TiS-_EDUJTS.

Ma t21o octobre lm-t7.

E Soussignu uiohrasi e ratignes et !e public en]

i ré ' a de î T SES PE111X ut

.:îu'il vcndra les Livres dTEeoes, etc., etc., ecîî., a
utssi bat-prix que rtti ijite ce soit. Voir ses prix avant

l'aller îchete unilletius.
J. Trc. ».CJLLA•ND.

lontréal, 5 tioverbre 1S47.

£BANQU ii'j
t)u,-s

CITE ET DIS 'RlIC' DE .110- T1RîR.dL.

.Moniseigneur- l' Evru e holir/uc 'Je A'iontral 1uj

. .Burau des D)irccleurs',

n. Larocitue, V. t'résîdett, tlni)lul ourrei,
Francis ttiicks, Il uNitlholland,t

t-H. HIton, . it w li A twater
Darase Masson, Bîrthvi. O'Brien,
Nelsoi Davis. Jacob D Vit'
Hentry J Iuda, lasepli ciier,

L.'truminoand,
VIs est tonné pares présentes (lue e Instittu ion uira

IlQUA'lTREPAEI>\I<EN T' aitoits tes tDépôâts (1111 seiront i fits te
DLlU iprutIteLupreumier jour îd'aioûtt troelui-Iaa > iliws

reçus tous les jours de dix à trois heures et de six à tuit lieu.
res dans les soirées des saiitedis et lundis (tes fâits exceptées)
Les applin tions pour atitres tal ires renrrni attteiondu lirei.
dopcnd ûérit entvoyées les teudis ou tendredis, vu quie le IBureuu des
Directeurs se réunit régulièreorit tos les samedis. Cependant, si
les circonstances 'exigeaient, ou ipourrait s'occuper îles demandes
ou applicationis qui sera, cit faites,iticunaut ejour dansltsemaine,

le Présitentt le Vice-résidenti éLant tou les jours prétts au Bu-
1reau dela 11anquo. JO

a .j. i -xr-o

]3REAU Elis T EitREs DEmL L CoURoNNE,

071 on tréal2 Nrs, 184.

A V F UýIJBLIC cst par le prêscnt dotué, que le prix
du dépamrt. des Terres du la Courtonne dans enîs.

Cauaa, et les condiions do paiemcnt, seront a lavemr
comme suit, pcu r les colons .
Four les 'Terres de la Couronne au sud du fleuve St.

L Varent, un descendant jusq u'à a nyre Canuldiru et
au chemin Kennîebec, y cormpris le township du NoL ..
ton. comté de Ve1dreuil. l'a. Pere.

pour dli[o dito, a l'est de la rrivor Chauhres et du
chemin heeLeU, y cuIpris les coMAtès de onavu-

(u.r et Gaspé, 2s. luere.
Pour dito au nord dui leuve St. Lotrant, depuis la lj-

itite ouest dut comté les el:- onta nesjusqu' la ..
mite est du comte de baguenny, .s. j'acre.
N. E.-LcsoueSOCeunts actues de lUts dans plP nI îe-
n.y l·s piorrot aheter û s. i'aere, en payant le prix,

lu oni avant le 1er Javierp rochain.
Pour dIto. comté d lttawa, les terres dans les

'Ionislip liîjàC iu2i s ctl vent, 4s. I ere.
Dito timsv ecuix qui l seront c i-npès, 3. Paere.

' ni quart it. pri .ldm cht sera pn y;tble dans ciltg ans
dU la dte de Fai quisition.

L es n rus irois q m ris seroul pavables en trois verse-
inets égu.r. à des itervalles de deux nns lmquito ; lu
tout uvec. lrêt.

Pera ne ne poura nheter à ces conditions phîu do
cut. t atres ; Ml toute vente pour utie pIlus grande quan-
til poutrra être tannul e.

,L'îl-eteur- i el en:tnt possession du lot, sera terni
d'ourint- la toiti de ht largtr du lchemnit sur tout le

SronIit de sa terre :t. cais utre :tus de La diatu de l'aî-
ind'e derichter' in di:iou le la terrext dv t sider.

Il ie sera éndî id p.tente vit fi- dc Pchc-
tour quo !sail :ur ó ruu î , :e lis-
asaii i a remp'.! les conditions de u ir:eeteint

et ;.nres c.-i.essu:. nie:uues ; utie la totalité du
prix d 'ahaZ et dc: L t .ats a:tra é-ta:,

L•.sq tu- r:i m, s s non.:M.nu pourront eott-
putw de .Loois cr A .i-i :(à l1' ecei i' e wc uý1vîillenti

îettdr :lt::-u pedt; ichener. ou a:t res Lhjas d'a-
ge:. em) :d un v::du ru. sanis u I beu de Pagent.

.. :r u'it de bois cutp un vetu de tele
lAeca :r:t portsà aqusit di pinx de la terria, pur-
l : mc:u-:Moratiotts voilues soient iaitcs ; sinoît, ils

iront . àElacouronna.
Le b u eoupé sai s permission sur des terres smttîs l-

caio. a :t t'arcitiptsemneni i tîutests coî:îlitionts
re:rs. nt: uconsidére cotue bois dle ln ouronecou-

:ié li:cui;ce.
L.e.pi e ouls p"u.r achat devront . être tiî. atîx

ntis m a resp ns. . fds-

.a. GDA D,coin les Rîws Stue. élène et îles Ré.

aim::rótl.' 1Nov. S . - v--Jr.

/ G U L .e, uVocat, a éta bl isonti Bt'm i_ Jis

A _ -.. o ,2: .n n6pî ivvoisiine de lit Alinerve.
liontré::2 eqa t.134S

~ GIRNCT, Profess2:r du frnçais, luitn. ri-,jétriîjîte,
t b>elles-letres, ele., rue St.Denis, No. plits l'E-

MoAtral, 9 Nov 1u.

A. VUGO'I'-LATO it, oti uaire, No. 16, rue
1LA St. Virent.o

Mhontréail, --0 ot;t. S.--m

A .1 _E ,U È E
H lIS. TAlLLÁ LJ. -riilecte, au vieux ,thàten u St.
Louîis, JhleVitlle, Québeci.

('ni(l es/s roes

NO PRE-DAIMIE ET ST. VINCENT

1r.:flTfT de tuitenî ses pr:liiues lie toit son éta

A llsement est réunii dans ce Pounu hiaI et îu'i
toutà iît it n t ni ticien lmigasin île lh. rue -- t.

Po iil v'is-n-vis- la PIn..e Ja;c que, qjiuartier.
I ni t iîes. nment par les prochnis trrivages, le

IUCH IE ASORTI \IENT (le IONTRE, BIJOUTE-
Ri ES, trticles le goût etc, etc.
AIontré,ón 26 'nni.

CONI)I'IuNS DES MELANCES RELIGIEUN.

LES )ii .iSal s RELIGEUx se publient EUX foislase-

maille, le MA.I l et te VENIul.
Le r 'iti bnemt pour 'utince est tQUATL -EtASTJtlS.

rais ie tliste à par.
Ls sEL./NGES tie reuivent ps dt'eonnment p "itts il

SIX mtois.
Les abuiinés qui ycient discontiicr de sosei ire uitx PNelalî

doivent ci dtuinerravisiii itum is avantP ::piratiendeleurbini neini

Tutes teutres, paiquets, corre nidances, eti. itu. dtivet' iu
adressées, franesdeort.l'Editeurdcs.MlîitîLe.sRJleI igix àout Ii hlC'I

réa l.
'tIx tits ANNONcts.

Ch ptisertiosn in tr7
Dix lignes et au-desoits, 1 re. insertion, 0 3 6
Chaqe iansertion subséquente, h) 01 7

Auî-deasts île dix lignes, Ière. insertion]ehit iqueligtie, h < .1

17-â-LitaA l i"o n u t ilig tir r t hliéesjsiu'

a r les A tonees qui doivent paraîrte.o rus, pour iles
aniiinoiccsfréqueites, etc., t'on peut traiter ttc gré à gré.

ACEItNTS D11 S AE TLNCES RLICiUX.

Montréal, ,rct.lFABlE, t
Trois-Rivières,LN A'U.PtreN. .

Stc. Atite,-M. F. PILOTE, tre. Direct.

Burcau des Mélangs Religiedros g Maiso t6

cole près de PEvbcheé,oin d"ts rîtes ligone et St. Dni ,

JOS R MVET r JOS. CHAPLEAU,
PnioprzÉrfu.mIa.rà ju,llRratmi n.,
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